
Quand M. de Kerillis cherche
à découvrir outre-Doubs

des menées hitlériennes...

Questions de politique française

—La -Chambre française a voté la
déchéance des élus communistes. Et
l'on ne peut que se féliciter de cette
mesure, bien qu 'elle ait été prise
quelque peu tardivement. Mais il a
été question aussi, dans la même
séance où les moscoutaires étaient
sur la sellette, des menées hitlérien-
nes en France. Le député Henri de
Kerillis, qui avait porté contre cer-
tains hommes des partis nationaux ,
sans préciser d'ailleurs lesquels, des
accusations assez graves, a été con-
traint de s'expliquer. 11 l'a fait d'une
façon si générale que l'affaire est
loin d'avoir été liquidée et que M.
de Kerillis a été invité à commu-
niquer son dossier à la justice mi-
litaire. Apportera-t-il là les préci-
sions désirées ? Au vrai, on en
doute un peu, car il est ressorti de
la séance du Palais-Bourbon que le
député de Paris a été plutôt inspiré
dans ses attaques par des passions
personnelles que par l'intérêt véri-
table du pays.

* *
Le cas vaut d'ailleurs qu'on s'y

arrête un peu, car il témoigne de
cette hantise de l'espionnage qu 'ont
certains hommes en des temps trou-
blés, hantise qui leur fausse com-
Î)lètement le jugement et qui, fina-
ement, leur masque le danger vé-

ritable.
M. de Kerillis, connu comme étant

de droite, élu député de Neuilly en
1936, directeur du journal « L'Epo-
que *, après avoir été rédacteur po-
litique de « L'Echo de Paris », au-
jourd'hui défunt , est certainement
un homme plein d'allant et de fou-
gue. Il milita parmi ce qu 'il est
convenu d'appeler les « modérés »,
en soutenant toutes leurs thèses de
l'entre-deux-guerres. Sans doute
avàif-il à cœur les intérêts de son
pays. Mais il pensait tout de même
qu il fallait user à l'égard de l'Al-
lemagne de certains ménagements.
Dans ce but , il soutint la politique
de l'évacuation de Mayence en 1930,
qui facilita grandement l'entrée en
masse des députés hitlériens au
Reichstag en septembre de la même
année. Quand la conséquence logi-
que de ces faits fut d'amener le
« fuhrer » au pouvoir, M. de Kerillis
s'émut de cet état de choses. Il n'en
eut" pas de plus acharnés que lui
pour désigner en l'Allemagne nazie
l'ennemi No 1 de la France. Mieux
valait tard que jamais , mais, comme
il arrive généralement aux néophy-
tes, le directeur de « L'Epoque »
montra dans son activité plus de zèle
que d'intelligence véritable. D'abord ,
il fut un partisan à outrance de
l'accord franco - angl o - soviétique.
L'alliance, en août dernier, du bol-
chévisme et du national-socialisme
ne calma même pas ses ardeurs pro-
russes. Il fut  un des seuls nationaux
français à ne pas réclamer avec la
véhémence qui convenait , et dès
l'attaque contre la Pologne, la rup-
ture nette de la France avec la
Russie bolchéviste.

Cette étrange attitud e se corsa en-
core par la suite. Sur ces entre-
faites, on commençait, en effet , à
parler du fameu x traître de Stutt-
gart, le sieur Ferdonnet , qui répand
à foison, chaque soir, de son poste
radiophoniqu e ennemi , des alléga-
tions mensongères contre son pays.
M. de Kerillis se fit fort de démon-
trer que Ferdonnet avait entretenu ,
dans le passé, des relations poussées
avec la droite française. Il tenta de
prouver que des infi l t rat ions «hitlé-
riennes » s'étaient fait jour , depuis
des mois, chez des gens dont la sin-
cérité nationaliste n'avait pourtant

jamais été suspectée.- Quels gens ?
Disons, pour les désigner d'un terme
général, ceux, académiciens, parle-
mentaires, journalistes et écrivains,
que la pensée de l'historien Jacques
Bainville inspire quotidiennement
dans leurs écrits et dans leurs pa-
roles.

? *
Sur quoi se basait M. de Kerillis

pour formuler contre eux de lourds
reproches V Sur le fait , simplement,
que ces nationaux ont mené d'un
tout autre point de vue, on le con-
çoit, et pour une cause toute diffé-
rente, des campagnes contre des
idées et des hommes que le national-
socialisme attaquait aussi. Un
Jacques Bainville, en effet, consacra
une immense partie de son œuvre
à démontrer que les idéologies in-
ternationales qui furen t celles du
lendemain de la grande guerre, si
généreuses fussent-elles en principe,
n'en contribuèrent pas moins, en
fin de compte, à provoquer le réveil
du Reich allemand. On vient de pu-
blier un recueil de ses articles sous
le titre de « L'Allemagne », et l'on
ne peut qu 'être frappe de la clair-
voyance étonnante de cet esprit.
Dès novembre et décembre 1918, dès
l'armistice en effet , il soulignait
qu'en maintenant l'unité du Reich,
qu'en s'opposant à son fédéralisme
historique, on préparait pour l'ave-
nir une Allemagne « nationale et so-
ciale », disait-il, qui donnerait du
fil à retordre à la génération sui-
vante. On peut penser ce qu'on veut
des doctrines de Bainville ; on ne
peut nier à cet écrivain une eon-
naissance exacte et un sens poli-
tique avisé de la question allemande.

Or c'est lui qu 'incrimine aujour-
d'hui M. de Kerillis ; ou, plus exac-
tement, "6e " sont" les hommes à son
école ou qui gravitent autour de sa
pensée, à qui il reproche de s'être
inféodés à l'hitlérisme. On ne peut
qu'être inquiet dès lors des cam-
pagnes menées par le député de Pa-
ris ; on ne peut que se rendre
compte que, sous une couleur de
patriotisme, elles visent à fausser les
données véritables du problème,
elles désignent comme coupables les
hommes qui ont été les plus clair-
voyants et elles laissent dans l'om-
bre ceux qui, depuis vingt ans, se
sont trompés avec une constance
inébranlable. Dans ces conditions,
il est légi time de se demander quelle
pensée exacte se cache derrière ces
campagnes ; ou bien témoignent-
elles seulement d'un désarroi qui ,
comme nous le disions au début de
ces lignes, est le propre des pé-
riodes de crise et de trouble ?

Quoi qu'il en soit, les collègues
de M. de Kerillis qui ont demandé
une enquête ju squ'au bout semblent
avoir fait sagement. Si le député de
Paris a des faits ou des noms à ci-
ter, il se doit de les donner autre-
ment que par de vagues accusations.
Si tel n'est pas le cas, il n'est guère
admissible que des bru i ts puissent
continuer à être déversés sur des
hommes qui se sont acquis le res-
pect non seulement des Français,
mais de tous les amis vrais de la
France. René BRAICHET.

La perte de trois sous-marins anglais

Les sous-marins britanniques « Seahorse », « Starfish » et « Undine » ont
été détraits lundi sur les côtes allemandes. Une partie des équipages a

pu être sauvée. Voici le submersible « Starlish »

La guerre finno-sovietique

EN LAPONIE, LA BATAILLE
POUR SALLA CONTINUE
HAPARANDA, 17 (Havas). — Les

Russes battent en retraite sur la rive
nord du lac Ladoga. En Laponie,
la bataille pour Salla continue. Les
troupes soviétiques essaient dans
cette région de rompre l'étreinte
des détachements finnois et lancent
des attaques dans trois directions
divergentes. Tous ces combats se
déroulent malgré le froid extrême
atteignant dans certaines régions
quarante degrés au-dessous de zéro.

Au nord du lac Ladoga , c'est-à-
dire en avant de la position prin-
cipale de résistance f in landaise  éta-
blie sur la rivière Jaenisjoki , entre
le lac Jaenis et le lac Ladoga, les
troupes soviéti ques se replient pré-
cipitamment , abandonnant  un nom-
breux matériel , notamment plusieurs
canons et 29 chars d'assaut. Cette
retraite préci pitée est due, comme
partout ailleurs , au manque de liai-
son et de ravitaillement.

Activité pins faible
de l'aviation russe

HELSINKI, 17 (Havas). — L'ac-
tivité de l'aviation soviétique au
cours de la journée de mardi a été

plus faible que celle déployée les
jours précédents. Les appareils rus-
ses ont effectué quelques bombar-
dements sur la côte sud de la Fin-
lande , mais les dommages causés
ont été peu importants. Dans une
localité située au nora" de la Fin-
lande, les avions russes ont lancé
cinquante bombes, détruisant tota-
lement un bâtiment.

Trois des avions soviétiques qui,
dernièrement , ont bombard é les en-
virons de la ville suédoise de Lul-
leo ont été obligés d'atterrir en Fin-
lande à la suite d'une panne d'es-
sence. Les appareils ont été saisis
par les Finlandais.

Des bombes de 300 kilos
sur Viborg

STOCKHOLM, 17 (Havas). — Le
correspondant dn « Social Demokra-
ten » télégraphie de Viborg que la
ville a vécu lundi nne Journée d'é-
pouvante. Soixante-dix avions rus-
ses ont jet é d'une hauteur de 5000
mètres des bombes de 250 à 300 kg.
Une rne entière a été détruite.

Pcfcka Niemi qui, en 1937, fut champion dn monde à Chamonix dans la
course de grand fond de 50 km. est sergent dans l'armée finlandaise.

Le voici an premier plan en train de mettre ses skis

Les Russes battent
en retraite au nord

du lac Ladoga

Un écrivain militaire italien
fait l'éloge de l'armée suisse

VOIX D'AU DELA DES ALPES

ROME, 17. — Le général Aldo
Cabiati , écrivain militaire bien con-
nu, dans un article intitulé « Fun-
zione equilibratice délia Svizzera »
que publie la revue renommée « Les
sciences illustrées », fait la genèse
de l'Etat suisse en mettant spécia-
lement en lumière les fondements
de sa neutralité.

Le général Cabiati examine en-
suite les caractéristiques de la réor-
ganisation de l'armée suisse mise à
l'étude en 1936 et réalisée l'année
suivante. De l'avis du général Ca-
biati , cette réorganisation constitue
l'événement militaire le plus impor-
tant dans la vie de la Confédération
parce qu 'elle a permis, après beau-
coup de sacrifices, de créer un état
de choses tel qu 'il permet d'assurer
au pays une tranquill i té qui , aupa-
ravant , n 'aurait pas eu de base
réelle. Cette réorganisation était né-
cessaire, à son sens, en raison des
progrès continuels qu 'accusaient les
armées françaises , allemandes et
italiennes avec lesquelles , théor ique-
ment , la Suisse pourrait se trouver
en conf lit .

Le général Cabiati étudie ensuite,
au point de vue technique , les pro-
blèmes que la Suisse avait à résou-
dre pour la défense de son terri-
toire. Ces problèmes fourmi l la ien t
en diff icul tés  d'ordre pratique. «I l
y a quelques années , écrit-il , la
Suisse était préoccupée uni quement

-par la surveillance de ses frontières.
Cela n 'est plus suffisant de nos
jours. Le petit pays qu 'est la Suisse
doit suivre l'exemple des grands en
assurant de façon efficace la cou-
verture de ses frontières pour don-
ner à l'armée le temps et la possi-
bilité de mobiliser et de se con-
centrer là où la situation l'exigera.
Il ne suffit pas de proclamer la
neutralité , conclut le général Ca-
biati. Il faut encore savoir la dé-
fendre , et notre voisine, la Confé-
dération suisse, a su se constituer
une armée de premier ordre. »

par le tribunal correctionnel
de Vienne

LYON, 17 (Havas) . — Le tribunal
correctionnel de Vienne a rendu son
jugement mercredi dans l'affaire
d'Auguste Murer , connu sous le nom
de Raimu, poursuivi pour homicide
par imprudence et délit de fuite.

Raimu a été condamné à deux
mois de prison avec sursis , 3000 fr.
d'amende et 3000 fr. de pension
annuel l e  pour chacun des trois fils
de sa victime jus qu'à la majorité
de ceux-ci.

Le célèbre acteur Raimu
condamné pour homicide

par imprudence

Le maréchal Gœring
dictateur allemand de l économie de guerre

rencontre des difficultés
de la part des industriels du Reich
De M. Georges Blum, correspon-

dant du « Journal* à Zurich:
Les conversations qui se poursui-

vent depuis quelques jours dans la
cap itale du Reich entre les chefs
de l'industrie et le maréchal Gœ-
ring, réorganisateur de la produc-
tion de guerre, ont fait apparaître
l'existence de graves difficultés. Au
cours de ces conversations qui réu-
nissaient les chefs de l'industrie de
guerre, il a été non seulement ques-
tion des buts à atteindre, c'est-
à-dire: augmentation de la produc-
tion et financement des marchés de
guerre, mais aussi des moyens aux-
quels le gouvernement voudrait re-
courir pour réaliser son programme.

Avertissements
non sans mérite

Les interlocuteurs du maréchal se
sont alors aperçus gue la plupart
des mesures envisagées avaient un
caractère étatiste très prononcé. Ils
n 'ont pas hésité à attirer l'atten tion
du président du nouveau Conseil gé-
néral de l'économie (tel est le titre
de Gœring) sur les conséquences
de ce plan. Qu 'il s'agisse de l'aug-
mentation de la production ou de
la récupération des moyens finan-
ciers dont peuvent encore disposer
les couches populaires, on ne pou-
vait envisager les résultats avec op-
timisme.

Les industriels ont également fait

remarquer que les mesures prévues,
sans parler du mécontentement
qu'elles soulèveraient dans le peu-
ple, comportaient un caractère in-
flationniste tel qu 'il était de leur
devoir de formuler des réserves,
surtout à l'égard des bons de paie-
ments ou certificats qui seraient
mis en circulation par les usines
elles-mêmes et par l'État pour rétri-
buer les ouvriers, les employés et
les fonctionnaires.

Ces industriels ont souligné que
la situation de leurs entreprises lais-
sait sérieusement à désirer, malgré
les commandes abondantes de l'EtaL
Les matières premières manquent et
les difficultés d'approvisionnement
se multiplient.

I*e maréchal
montre les dent-

Mais il ne semble pas que les
échanges de vues entre Gœring et
les industriels aient donné des ré-
sultats satisfaisants . Le maréchal,
pour se tirer d'affaire, a usé vis-
a-vis de ses interlocuteurs d'un lan-
gage comminatoire. Il a menacé de
la confiscation de leurs biens et for-
tune les industriels s'ils tentaient de
s'opposer à l'exécution du nouveau
plan.

Gœring aurait affirmé que le ré-
gime national-socialiste était connu
pour ne jamais reculer et il a rap-
pelé qu 'il avait su jusqu'ici briser
toutes les résistances.

Les conséquences du vote
de la Chambre f rançaise

décrétant la déchéance
des élus communistes

Notre correspondant de Paris
nous téléphone :

Quelles sont les conséquences du
vote de la loi sur la déchéance des
élus communistes aussitôt que cel-
le-ci aura été ratifiée par le Sénat ?
Les pointages faits hier à la Cham-
bre donnaient les résultats sui-
vants : il y avait 74 députés moscou-
taires ; treize seulement ont dés-
avoué leur parti avant le ler octo-
bre. Ce ne sont d'ailleurs que d'obs-
curs comparses. Une soixantaine
tomberaient donc sous le coup de
la déchéance. Parmi eux se trou-
vent les vedettes : Jacques Duclos,
ancien vice-président de la Cham-
bre, Maurice Thorez , Marty, Péry, le
grand spécialiste de politique étran-
gère du parti. Tous sont actuelle-
ment en fuite. Trente-quatre sont in-
carcérés dans les prisons de la San-
té et deux ont été mis en liberté
provisoire.

Au Sénat, Clamamus conservera
son mandat, mais Marcel Cachin
perdra le sien. Fort peu de conseil-
lers municipaux ou communaux  de
la Seine ayant répudié Moscou,
c'est la presque totalité de cette re-
présentation qui sera balayée. Dans
lé reste du pays, il est difficile de
faire le point. Il appartiendra aux
préfets de communiquer au minis-
tre de l'intérieur la liste des « re-
pentis» que la déchéance n'atteint pas
et cela demandera an certain temps.

Partout on les conseils munici-paux étaient en majorité communis-
te, le gouvernement nommera des
commissions administratives chan-gées de gérer les communes.

On sait en effet que les élections
sont suspendues légalement pendant
la durée des hostilités. Ainsi les _r-
rondissements privés de leurs man-
dataires n'auront donc pins de re-
présentants à la Chambre après
l'épuration. L'effectif total sera ra-
mené à 552 membres. Par la suite,
si les socialistes qni forment ton-
jour s le groupement le plus nom-
breux de l'assemblée étaient de
nouveau appelés à présider un cabi-
net, ils se trouveraient politique-
ment devant une situation toute
nouvelle. Le Front populaire a réel-
lement cessé de vivre avec la dé-
chéance des ex-communistes. Mais
n'est-on pas en période de guerre,
c'est-à-dire d'union sacrée ?

Un détail typique pour en termi-
ner avec cette question.

On sait qne les élus communistes
devaient, avant la déchéance de
leur parti , verser entre le 40 et le
50% de leur indemnité (82,000 fr,
français) à la caisse de celui-ci. Les
survivants dn naufrage ont de ls
chance. Ils peuvent désormais tou-
cher intégralement leur traitement.
Us n'avaient jamais été à pareille
fête depuis 1936.

Nouvelles secousses sismiques
en Turquie

ANKARA, 18 (Havas) . — Cinq se-
cousses sismiques ont été enregis-
trées à Kastamoni et Ineglou , entre
1 heure et 7 heures du matin . Elles
ne firent ni dégâts ni victimes.

« Quelque part » en Suisse, à l'extrême frontière, voici une batterie de
campagne revenant de l'exercice (11/135)

Nos artilleurs en manœuvres
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A louer agréable petite
chambre Indépendante. S'a-
dresser le matin ou le soir,
Manège 6. 4me, à droite.

Jolie chambre , central . —
Ecluse 10, ler étage.

A louer
CHAMBRE MEUBLÉE

Indépendante, avec eau cou-
rante et chauffage central ,
pour 35 fr . par mols. — Mme
Furrer . Evole S.

Chambre meublée, central
et bain. Grand'Rue 2 , 2me. +,

Belle chambre. Central . —
Faubourg du Crêt 27. ler.

Jolie CHAMBRE MEUBLÉE.
VI .ux-Châtel 13. Sme étage.
Petite chambre , soleil , chauf-
fnbi e. ler-Mirg 6 3me e"i*T*he.
Jolie chambre meublée , chauf-
fée, avec ou sans pension. Prix
modéré. — Orlandl . Evole 35.

On prendrait comme

pensionnaire
dans petite villa à Corcelles,
une dame d'un certain âge,
désirant la tranquillité et le
confort. Ecrire k M. Z. 178 au
bureau de la Feuille d'avis. *

CHAMBRE
Monsieur cherche chambre

avec chauffage central et eau
courante, de préférence près
de la gare. — Adresser offres
écrites à A. G. 234 au bureau
de la Feuille d'avis.

Pour le 24 juin

QN CHERCHE
appartement de cinq pièces,
chambre de bain, dépendan-
ces, Jardin. — Adresser offres
écrites à O, R. 240 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche

deux chambres
meublées (chambre k coucher
et salon), tout confort, avec
pension. Offres à transit ga-
re, case 75.

Femme de chambre
demandée pour famille deux
maîtres, trols enfants. Ména-
ge, lessive, repassage. Bons
gages. Bons traitements. Réfé-
rences contrôlables exigées.
Adresser photographie et co-
pies de certificats sous chif-
fres P 1026 Tv à Publicitas,
Yverdon . AS 15905 L.

On cherche pour le ler fé-
vrier ou plus tard

jeune fille
sérieuse, active et de con-
fiance, comme bonne k tout
faire, dans ménage de quatre
personnes. Bons traitements.
Offres avec certificats, photo-
graphie et prétentions à Mme
J. Muller, Ingénieur, Herren-
bergstrasse 7, Zurich 6.

ON CHERCHE
Jeune fille âgée de 15 k 16
ans, pour aider dans le mé-
nage. Pourrait apprendre la
langue allemande. Gages à
convenir, bons soins et vie
de famille assurés. — Entrée
immédiate ou k convenir. —
S'adresser k Mme Marie
Schwab, Maurers, Arch près
BUren (Berne).

On cherche
Jeune homme de confiance,
sachant faucher et traire, âgé
de 18 k 20 ans. Eventuelle-
ment pourrait apprendre la
langue française. Entrée im-
médiate. — M. Hans Dreler,
Thlelle (Neuchâtel).

On cherche

personne de foute confiance
propre, auprès de monsieur
âgé. Seulement soins du mé-
nage, pas de cuisine k taire.
Offres avec références sous R.
B. 243 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

On demande une

jeune fille
de 18 à 20 ans pour aider au
ménage et servir au café, pour
tout de suite. S'adresser Hô-
tel de la Grappe, Hauterive.

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel *

R O M A N
par 28

DANIEL - LESUEUR

— Ohl ce n'est pas grave, certai-
nement, répliqua le médecin — et
il souriait. — Mais on a bien fait
de m'appeler. Il faut un régime.

— Des fortifiants , sans doute. Fi-
gurez-vous... elle ne peut pas sup-
porter la viande saignante.

— J'ai dit à Mme Mervil tout ce
qu'il faut qu'elle fasse. Et elle m'o-
béira , soyez-en sûr.

— Mais enfin , vous n'avez rien
remarqué?

— Mme Mervil vous donnera mon
diagnostic. Il faut  que je me sauve.

— Comment I docteur, vous ne
déjeunez pas avec nous?

— Impossible, tout à fait impos-
sible! Je regrette-

Le médecin montait dans la voi-
ture.

— Vous avez tout le temps, dit
Roger , pour le train de 11 heures.

Une poignée de mains. La voi-

ture partit. Puis le médecin , se re
tournant , cria encore:

— Et la musique, cher maestro?
Nous préparez-vous encore des
chefs-d'œuvre?

Un peu préoccupé par le laco-
nisme du docteur et par un certain
air drôle qu'il lui avait trouvé, Mer-
vil , en quatre enjambées, escalada
l'étage. Il ouvrit la porte de leur
chambre. Dans le grand lit , Simone
demeurait étendue. Les trois fenê-
tres, en face d'elle, laissaient entrer ,
par leurs transparentes guipures,
des couleurs , des rayons, toute la
joie de l'été. Celle du milieu res-
tait même à demi ouverte, et, par
cette ouverture , les regards de Si-
mone s'en allaient au loin , vers un
coin de l'espace où la vallée de la
Seine creusait un vide bleuâtre...
Peut-être croyaient-ils se perdre, ces
regards de songe, parmi les longs
horizons vibrants de lumière de la
Méditerranée... Il y avait de la tris-
tesse et du souvenir dans leurs pru-
nelles.

Roger s'assit à côté d'elle, frois-
sant la toile et la soie dans l'aban-
don de tout son grand corps.

— Eh bien , voyons?...
Comme e' e ne parlait pas tout de

suite , il glissa un bras autour des
fines épaules, qu 'il sentit fermes et
fraîches sous le mince tissu de la
chemise. Et , les pressant d'une ca-
resse, il dit , suivant sa façon taqui-
ne de s'exprimer avec sa femme.

—¦ Est-ce bien grave? Serai-je
bientôt veuf?

Elle attacha sur lui des yeux pro-
fonds.

— Non , mais tu seras bientôt
père une seconde fois.

Il eut un sursaut. L'étonnement
paralysait en lui toute autre sensa-
tion.

Simone ajouta :
— Nous aurons un bébé... oui...

dans cinq mois.
Quel moment pour une femme

que la minute où, cet aveu sur les
lèvres, elle regarde le visage de son
mari ou de son amant I... Celle-ci
ne put point douter du bonheur
qu 'elle causait. Nulle ombre, même
passagère, ne glissa sur les traits ou
sur le cœur de Roger. Une seconde,
l'émotion le suffoqua ; mais cette
émotion , visiblement , était d'intense
joie. Puis il respira très fort , avec
un court tremblement de tout son
être, saisit les deux mains de Si-
mone, y colla ses lèvres, murmura :

— Je suis heureux 1... Je suis heu-
reux !... Je suis heureux !...

— Mon ami ! dit-elle seulement —
mais avec une expression de ten-
dresse extraordinaire, — mon ami !

Comme il inclinait la tête en lui
baisant encore les mains, elle prit
cette tête, elle l'appuya contre la
douceur de sa gorge, sur les den-
telles de sa chemise, et , la touchant
de son front , elle laissa tomber deux
larmes, les deux plus atroces larmes

de regret , de honte et de doute qui
jamais aient mouillé des yeux d'é-
pouse.

— Oh ! pourquoi pleures-tu ? de-
manda Roger.

— C'est parce que tu es si bon et
parce que je t'aime tant I dit-elle.

— Mais, reprit-il, tu es contente ?
Dis, ma chérie, tu n 'as pas peur ?

— Peur ?...
Elle se mit à rire, avec un rire

voulu , en secouant la tête , comme
pour écarter quelque arrière-pensée
qui l'obsédait .

— Rappelle-toi , reprit-elle, comme
tout s'est bien passé pour Paulette.

— Paulette !... Ah ! mon Dieu !...
s'écria-t-il , je l'oubliais ! Pauvre ché-
rie, elle est en pénitence. Oui... tu
ne sais pas... la gamine ! elle était
montée sur le poney !

Et Mervil courut hors de la cham-
bre, sautant presque avec une vi-
vacité d'écolier. Deux minutes
après il rapportait sa fille , dont la
longue chemise de nuit pendait en-
tre les bras du père, et qui riait
maintenant , les yeux mal séchés, sa
pet ite poitrine encore secouée par
son récent désespoir.

— Alors, dis, petite mère, c'est
bien vrai que tu n 'es pas malade,
que tu ne vas pas mourir ?

Tous les trois s'embrassaient, rou-
lés et enlacés sur le grand lit ; le
père et la mère se faisant , par-des-
sus la tête de l'enfant , des signes
d'intelligence.

— Papa , je te promets de ne plus
monter sur le poney.

— Si... tu y monteras mais avec
moi... Et je te commanderai une
petite selle.

— Oh ! papa I... Oh ! papa !...
Elle bat ta i t  des mains gambadait

sur le lit toute mince et comique
dans la blancheur de sa longu e che-
mise avec Penvolement de ses fins
cheveux de soie brune.

— Prends garde tu vas faire mal
à maman.

— Dis-moi , Paulette, interrogea
Simone , serais-tu contente si le bon
Dieu t'envoyait un petit frère... ou
bien une petite sœur ?

Paulette s'arrêta , un peu interlo-
quée par la question. Elle n 'avait
pas songé à cela , jamais. L'idée ne
paru t pas lui sourire.

— Bah ! dit-elle avec n égligence,
j'aime mieux mon poney.

Et elle se remit à gambader.
XIII

Le petit Hugues Mervil vint au
monde un jour de novembre — un
jour calme et grisâtre — dans l'hôtel
de la rue Ampère.

Ce fut une joie sans pareille, mê-
me pour Simone, après l'apaisement
des tortures physi ques. Un fils , ils
avaient  donc un fils ! Leur ardent
dési r de ces derniers mois se réa-
lisait. C'était à un garçon qu 'ils
avaient  songé dans tous leurs projets
d'avenir ; on parlait de lui comme

d'un être existant déjà , mais éloigné
par hasard. « Quand Hugues sera là..,
— J'ai oublié ça dans la chambre
de Hugues ».

Mervil , agité, nerveux dans le
bonheur comme dans la peine, cou-
rait du haut en bas de la maison,
s'affairait, déraisonnait Un de ses
premiers mofs fut celui-ci :

— Je vais envoyer un télégram-
me à d'Espayrac. Mon vieux Jean!
Il nous aime tant! il sera si heu-
reux !

— Tu ne sais même pas, dit sa
femme, dans quelle ville d'Italie il
se trouve en ce moment.

— On fera suivre.
— Eh! laisse donc, reprit-elle avec

impatience. Est-ce qu 'un jeune hom-
me comme lui s'intéresse à un nou-
veau-né?

Elle fut irritée qu'il lui rappelât
ce nom. Car, après d'infinis calculs,
des réflexions pleines d'angoisse,
elle avait décidé en elle-même que
Hugues ne pouvait erre le fils de
Jean. A ce torturant travai l, recom-
mencé toujours, elle avait passé la
plupart des heures, étendue dehors,
à l'ombre, dans le lourd enchan-
tement, la tiédeur et le silence des
après-midi d'été. Paulette, alors, se
promenait avec sa gouvernante, à
travers le parc ou la proche cam-
pagne, dans la petite voiture , dont
les secousses désormais étaient in-
terdites à Simone,

(A suivre.)
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Faubourg do Lac
(entrée 24 juin 1940)

A louer s u p e r b e
appartement tle cinq
chambres. Tout con-
fort. Chauffage gé-
n. rai , service d'eau
chaude, ascenseur.
Balcon, terrasse. Vue
imprenable. S'adres-
ser Etude Frédéric
Dubois, régisseur et
lîo _ r. r Dubois, notal-
re. Saint-lFonoré 2.

Sablons 3
A louer pour tout de suite.

On rez-de-chaussée ensoleillé ,
de trois chambres, petit Jar-
din et dépendances. S'adres-
ser k Mme Sandoz, teinturerie
Mode, rue Saint-Maurice. +.

A louer tout de suite, près
de Tête de Ban, un

chalet
Pour tous renseignements :

Klcole. Concert 4 . Neuchâtel.
Passage Saint-Jean 3
(près de la gare), logement de
trois ou quatre chambres, au
soleil . S'adresser au No 1.

A louer
trois chambres ensoleillées,
balcon, vue, bain, dépendan-
ces et Jardin , pour le 24 Juin.
Be vêler. Fahvs 27.

A louer pour le 24 mars ou
$14 Juin,

APPARTEMENT
de trols pièces, tout confort
et belle situation. Demander
l'adresse du No 232 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A louer, à Peseux, pour
tout de suite ou époque k
convenir,

joli petit pignon
de trols chambres, cuisine,
balcon , dépendances. — Prix
modéré.

S'adresser k l'Agence Ro-
mande Immobilière B. de
Chambrier, Place Purry 1,
Neuchâtel.

A louer , à Saint-Blalse,
dans Jolie situation avec vue
étendue, une

villa
de cinq chambres

Bain et chauffage central. —
Petit Jardin. Prix avantageux.

Agence Romande Immobi-
lière. Place Purry 1. Neuchâtel.

A louer logement de

deux chambres
et dépendances, central. S'a-
dresser Fahys 139. +,

CORCELLES
A louer tout de suite, che-

min des Cent-Pas 1, bel ap-
partement de trols ou quatre
pièces, chauffage général et
eau chaude. S'adresser laiterie
Steffen, rue Saint-Maurice,
Neuchâtel . *.

ÉTU DE WAVRE
NOTAIRES

Palais Rougemont
Téléphone 6 10 63

Disponible tout de suite
ou pour époque à convenir :
Crêt Taconnet : sept cham-

bres.
Place des Halles : cinq ou six

chambres.
Faubourg de l'Hôpital : cinq

chambres.
Trésor : deux et six chambres.
Rosière : trois chambres.
Louis-Favre : trois chambres.
Parcs : trols chambres, bains,

central.
Chftteau : deux chambres.
Chaudronniers : deux cham-

bres.
Neubourg : une chambre.

Pour le 24 mars 1940 :
Seyon : deux chambres.

Vauseyon : trols chambres.
Chavannes : une chambre.

Ponr le 24 Juin 1940 :
Avenue de la gare : maison de

dix chambres et dépendan-
ces.

Vieux-Châtel : maison de dix
chambres et dépendances.

Crêt Taconnet : sept cham-
bres.

Beaux-Arts : six chambres.
Rue du Môle : quatre cham-

bres.
Chemin des Pavés : quatre

chambres, meublées ou non
meublées.

Beaux-Arts : quatre chambres,
Matile : quatre chambres.
Sablons : trois chambres.
Grands locaux Industriels, ca-

ves, garage et magasins.

A louer tout de suite ou
pour époque à convenir

LOGEMENT
de deux chambres, cuisine,
petites dépendances, Jardin.
S'adresser Fahys 11, ler.

BJ____. _I X-A-. _ _ »
A louer pour le 24 Juin

1940 bel appartement. 2me
étage, de cinq pièces , salle
de bains, chauffage général,
chambre de Donne et toutes
dépendances S'adresser Beaux-
Arts 21 rez-de-chaussée Té-
léphone 5 20 85 +

CORCELLES
A louer tout de suite ou

pour époque à convenir , bel
appartement quatre pièces,
bains, balcon . Jardins . Belle
situation. — S'adresser à c.
Jeanneret , téléphone 6 11 37.
Co-fPlles *

A louer pour cause de dou-
ble emploi et service militaire

Ca.e-Pfislai .ranl
du Simplon

à la Chaux-de-Fonds
Grande et petite salles pour
sociétés. Conviendrait pour
grande pension , avec cham-
bres. — S'adresser à M. Fritz
Schallenberger , rue Jaquet-
Droz 25. In Chaux-de-Fonds.

24 juin 1940
à louer pour bureaux
Rue du Concert 6

appartement de trols cham-
bres et cuisine. 2me étage , as-
censeur Loyer annuel : 1400
francs, chauffage compris. —
S'adresser bureau Edg Bovet.
faubourg du Crêt 8 *

A louer , à l'ÉVOLE. pour
tout de suite ou époque k
convenir,
deux jolis logements

de quatre et cinq
pièces

bains, chauffage par étage,
toutes dépendances, Jardin,
véranda.

A louer également,
garage et petit

atelier pour artisan
Conditions favorables.
Agence Romande Immobi-

lière, Place Purry 1, Neuchâ-
tel . 

A louer , à Maillefer, pour
le 24 mars 1940,

joli appartement
de trols chambres, chambre
de bains, balcon et dépendan-
ces. Belle vue.

S'adresser à l'Agence Ro-
mande Immobilière B. de
Chambrier, Place Purry 1,
Neuch&tel.

E T U D E  B R A U E N
NOTAIRES

Hôpital 7 • Téléph. S11 05

A louer - Entrée à convenir :
Champréveyres, 5 on 10

chambres. Jardin , confort.
Passage St-Jean, 6 chambres,

confort.
Serre 6 chambres, confort..
Faubourg da l.ac. fi chambres.
Bfttea u, 6 chambres.
Suai., petite maison, 5 cham-

bres
Bel-Air. 8 chambres, confort.
Cité-Ouest, 5 chambres, con-

fort
Colomblère, 4 chambres.
Sablons, 4-5 chuiuores, con-

fort.
Quai Godet , 4-5 chambres.
fcvole. 3-5 chambre», conlort.
Pourtalès, 3-5 chambres.
Seyon . 1-5 chambres.
Moulins , 1-5 chambres.
Salnt-Honoré. 4 chambres.
Pertuls du Soc. 3 chambres.
Oratoire, 3 chambres.
Fleury. 3 chambres
Louis-Favre , 3 chambres.
(i r u n d ' Kiif  2-3 chambres.
l'emple-Neuf , 2-3 chambres.
Tertre, 2-3 chambres.
Saars. 2 chambres.
Fausses-Brayes. 2 chambres.
Ecluse 1-2 chambres.
Chftteau , 1 chambre.
Locaux pour bureaux : Salnt-

Honoré.
Atelier pour peintre ou pho-

tographe.
Caves, enrages , garde-meubles.

A LOUER
A louer au Neubourg. pour

le 24 mars 1940. dans Immeu-
ble neuf ,

logements
de deux pièces

(avec central).

Boutique et atelier
S'adresser â Ed Calame. ar-

chitecte. Tél. .26 20. *

Pour cause de départ à. re-
mettre pour

24 mars ou avant
bel appartement trols cham-
bres, balcon , chambre de
bain , chauffage général, belle
vue, éventuellement avec ga-
rage. Appartement Fr. 92.50;
garage Fr. 12.50. S'adresser k
W. Schumacher, Escaliers im-
mobilières 3 f maison Reber).

Côte
A louer pour le 24 Juin lo-

gement de quatre chambres
et toutes dépendances. Prix
très avantageux. S'adresser k
R Borel Côte 107.

A louer tout de suite ou
pour époque k convenir,

logement
de deux chambres, cuisine et
dépendances. — S'adresser à
Mme Eug. Rodde . Ecluse 70.

A louer tout de sui-
te, deux

beaux appartements
au Prieuré, à Cor-
iii o nd rèclie, de sept
ou huit pièces, ter-
rasses, heaux Jar-
dins, vue splendide,
caves, grands locaux
pour entrepots, con-
ditions avantageuses.

S'adresser à J.-Ls
Gerber, Corcelles, tê-
I. ohone O 11 15 

Faubourg de l'Hôpital 48,
Joli logement de trols cham-
bres. S'adresser au ler étage.

Joli appartement
de trols chambres, à louer. —
Pour le visiter, s'adresser de
préférence le matin, Ecluse
No 15 bis. 3me. *¦

Cr£f Taconnet 42
Logement de trols cham-

bres oalns et dépendances.
S'adresser au ler, à droite,
sauf le samedi *

A louei loin de suite

L O G E M E N T
au soleil, quatre chambres.
4me étage, rue Saint-Maurice
No 6 ; prix : 60 fr.

S'adresser Pharmacie Droz,
rue Saint-Maurice *

4 louer, sur les
quais, pour le 24
juin 1040, bel appar-
tement de cinq ou
six pièces, confort.
Belle vue. S'adresser
Etude Jeanneret et
Soguel , itlole 10.

24 juin
faubourg de l'Hôpital 13, ap-
partement de cinq chambres,
bain , central. Abri antlgaz. —
Prix : 1200 fr. S'adresser au
ler étage. +,

A louer tout de suite

APPARTEMENT
six pièces, meublé ou non,
chauffage général , 2me étage,
petit Jardin . — Faubourg de
l"HAnltM 27.

Meublé ou non . Bel appar-
tement, deux à quatre pièces,
tout confort , dans propriété
au bord du lac. — S'adresser
Evole 47. rez-de-chaussée.

24 juin
Appartements de trois et

quatre chambres, confort . —
D. Manfrlni . Tél . 5 18 35. *,

A louer tout de suite ou
pour le 24 mars,

bel appartement
au soleil, trois pièces, balcon,
Jardin et dépendances. S'a-
dresser Fontaine-André 3, ler
étage, à droite .

A louer deux pièces
POUR BUREAUX

Place Purry. Prix : 65 fr . —
Tél . 5 32 70. 

Comba-Borel
Dans maison d'ordre, pour

24 juin , rez-de-chaussée qua-
tre chambres, bain , véranda.
Jardin , soleil, chauffage géné-
ral. — S'adresser Thalmann,
Coulon 10. Tél. 5 29 94. *

Jolie chambre k louer, avec
vue et soleil. S'adresser fau-
bourg gare 1. Sme, à droite.

Belle grande chambre , bain,
téléphone, confort. Pourtalès
No 1, au 2me.

ON CHERCHE
un Jeune homme, ftgé de 16
à 18 ans, pour aider k tous
les travaux de la campagne.
Entrée ler février ou date a,
convenir. S'adresser k M. André
Perriard , agriculteur, Cortall-
lod (Neuchâtel). 

On cherche une Jeune

aide de bureau
et un

apprenti mécanicien
pour garage. — Se présenter
au saraçe B-ider . Peseux.

JEUNE FILLE
disposant de ses matinées
trouverait emploi dans un
ménage de deux personnes.
Faire offres écrites sous G. V.
206 au bureau de la Feuille
d'avis.

JEUNE FILLE
habitant Neuchâtel,
au courant des t ra -
v a u x  de b u r e a u,
ayant bonne instruc-
tion et sachant l'ita-
lien, est demandée
dans un bureau de
la ville. Adresser of-
fres écrites à B. C. F.
238 an bureau de la
Fouille d'avis. 

JEUNE FIUE
18-19 ans, de confiance et ac-
tive, est demandée tout de
suite pour aider aux travaux
du ménage, au magasin et
s'occuper d'un enfant. Adres-
ser offres écrites à H. J. 241
au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche une

JEUNE FILLE
active, connaissant le service,
pour aider au ménage et ser-
vir au restaurant. Faire offres
avec photographie au Restau-
rant des Vieux-Prés (Val-de-
Ruz).

Importante maison de nouveautés de Delémont
demande, pour tout de suite,

décorateur expérimenté
parlant le français, l'allemand, et sachant également
faire des vitrines d'articles de ménage. — Faire offres
avec photographie et prétentions de salaire sous A. L.
210 au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche
Jeune homme pour le travail
de la vigne. S'adresser a Ju-
lien Perriard, rue Dessus,
Cortaillod.

DAME
de 28 ans, active, cherche
place chez personne seule ou
avec enfant, pour tenir mé-
nage. Adresser offres écrites à
V. X. .239 au bureau de la
Feuille d'avis.

Couture
Raccommodages

en tous genre dans les fa-
milles. Ecrire k M. E. 236 au
bureau de la Feuille d'avis.

BUREAU OE PLACEMENT
Saint-Maurice Tél. 5 13 95
cherche à placer : sommeliè-
res, caissière, filles pour con-
fiserie, aides-ménage, (offices),
volontaire pour enfant ou
place facile, aide-magasinier.

Personne active cherche
place dans pension ou pen-
sionnat comme

femme de chambre
et pour service de table. —
Ecrire sous chiffres L 20615 X
Publicitas, Genève. AS 1234 G

On cherche pour Jeune fille
de bonne famille PLACE dans
famille d'Instituteur ou de
professeur , pour bien appren-
dre la langue française, com-
me

demi-pensionnaire
ou au pair

Aiderait au ménage, mais dé-
sire avoir l'occasion de pren-
dre des leçons. Adresser offres
écrites a, A. R. 217 au bureau
de la Feuille d'avis.

Suissesse auemanae deman-
de place

d'aide au Buffet
dans restaurant ou de

volontaire de bureau
pour se perfectionner dans la
langue française. Bons certi-
ficats. H. Wyss, rue de Bien-
ne 11, Granges (Soleure).

Personne
de confiance
cherche place de gouvernante
ménagère chez dame ou mon-
sieur seul Faire offres sous
chiffres P 10037 N à Publici-
tas, la Chaux-de-Fonds.

On cherche place de
VOLONTAIRE

pour Jeune fille sortant de
l'école _ Pâques, si possible
dans famille avec petits en-
fants ou dans commerce. —
Bons traitements et occasion
d'apprendre la langue fran-
çaise. Petits gages. Adresser
offres écrites à V. R. 195 au
bureau de la Feuille d'avis.

Hautecouture
flou-tailleur. Première de
grande maison cherche Jour-
nées. Demander l'adresse du
No 207 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Je cherche pour ma

F I L L E
figée de 16 ans, place dans
famille honorable, pour se
perfectionner dans la langue
française et les travaux du
ménage. Printemps 1940. Au
pair. S'adresser k M. Jungen ,
Schlafltraln 1. Berne. P1098N

JEUNE FILLE
de la Suisse allemande, sor-
tant de l'école ce printemps,
cherche place dans famille de
la ville pour apprendre la lan-
gue française . Adresse : Erlka
Hugi , Neïkenweg 25, Llebefel d
près Berne,

Suissesse allemande
21 ans, cherche place dans
bonne famille, en ville. Con-
naît la couture, le ménage et
un peu la cuisine. — Adresser
offres écrites k B. M. 228 au
bureau de la Feuille d'avis.

Famille d'Instituteur ber-
noise désire placer sa

FILLE
au printemps,

en échange
Gages k convenir. Vie de fa-
mille désirée. S'adresser k
Wûrgler, instituteur, Ruegsau
(Berne). P 1084 R

Jeune homme actif (em-
ployé de commerce), dispo-
sant de quelques heures par
semaine cherche

gain, accessoire
Adresser offres écrites k G.

P. 235 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Cuisinière-
bonne à tout faire

cherche place stable pour ler
février ou époque à conve-
nir. Adresser offres écrites k
D. B. 231 au bureau de la
Feuille d'avis.

Je cherche pour ma

fille
âgée de 16 ans, place dans
famille honorable, pour se
perfectionner dans la langue
française et les travaux du
ménage. Printemps 1940. Au
pair. S'adresser à M. Jungen,
Schlaflirain 1, Berne.

JEUNE FILLE
15 ans, cherche place à Neu-
ch&tel , pour le printemps, où
elle pourrait aider au ménage
et apprendre la langue fran-
çaise. Petits gages. Offres à
Mme Meyer-Winlcler, Ulmiz
(Fribourg).

Jeune Suissesse allemande, désirant se perfectionner dans
la langue française cherche place dans bureau de la Suisse
romande. Quatre ans de pratique dans Importante usine
métallurgiste comme

sténo-dacty lo
Bon certificat k disposition. Prétentions modestes. — Adresser
offres écrites à T. C. 237 au bureau de la Feuille d'avis.



Très touchés par les
nombreux témoignages
de sympathie et d'affec-
tion qui leur sont parve-
nus durant ces Journées
de douloureuse sépara-
tion, Madame L. FER-
KIER-KOCHAT , Madame
et Monsieur R. FEKItlER
et leur fils, remercient
bleu sincèrement toutes
les personnes qui ont
pris part k leur grand
chagrin.

Un lot de

Souliers patin 9.80
Souliers patin 12.80
Patins depuis 7.80
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Très touchés par les
nombreux témoignages
de sympathie qui leur
sont parvenus au cours
de ces Jours de deuil , les
neveux et nièces de feu
Mademoiselle Louise JAL-
LARD expriment Ici leur
sincère reconnaissance.

Corcelles,
le 17 Janvier 1340

Monsieur Eugène
JAQUES et famille, re-
mercient sincèrement
tous ceux qui leur ont
témoigné leur sympathie '
dans les Jours doulou-
reux qu 'ils viennent de
traverser.

Neuchâtel,
le 18 Janvier 1940.

S O L D E S
Meubles divers - Meubles rembourrés

Petits meubles et autres
â prix très avantageux

aux Magasins DREYER
St-Honoré 5, Neuchâtel

MESDAM ES, ,es lem 9s actuels .ont à l'enonomie ,

une permanente à Fr 10.- COMPRIS
garantie six mois, vous donnera entière satisfaction

FAITES UN ESSAI
M. MESSERLI, coiffeur pour dames, Neuchâtel
Sablons 28, rez-de-chaussée - Télé phone 5 35 06

PELLICULES
guérison rapide dès premières applications
d'ERENIX. Tamponner le cuir chevelu d'ouate
imbibée d'ERENIX. Efficace aussi contre les
dartres, boutons, onglée, engelures. Flacon 4.50,
toutes pharmacies. SA 5850 B

¦ -"*- ._ _» J. «u :=__ =̂̂

Administration : 1, rne dn Temple-Nenf.
Rédaction t 3, rue dn Temple-Neuf.

Bureau ouvert de 7 h. 30 à 12 h. et de
13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu'à midi,

Régie extra - cantonale : Annonces-
Suisses S. A., Neuchfttel et succursales.

Feuille d'avis de Neuchâtel
Les annonces sont reçues jusqu'à 14 h. 30 (grandes annonces 9 h.), le samedi jusqu'à 8 heures pour le numéro du lundi.

^^—  ̂ lll. I ¦ m M Mm II ¦ ¦ ¦ __________________ _________ —̂ —̂———1 __¦__________¦__________¦! Il " Il II !____¦ lll !¦

¦ ¦ _* 

Emplacements spéciaux exigés, 20 °/a
de surcharge.

Les avis mortuaires, tardifs et urgents
Sont reçus jusqu'à 4 heures du matin.

La rédaction ne répond pas des manus-
crits et ne se charge pas de les renvoyer.

-_&*_!-&] vn.u:

^Pj NEUCHATEL

Taxe des chiens
RAPPEL

Toute personne ayant un ou
plusieurs chiens doit en faire
la déclaration et acquitter la
taxe annuelle de Fr. 25. — k
la caisse de la police (Hôtel
Bommunal) Jusqu'au samedi
20 janvier.

Passé cette date, 11 sera fait
rapport au Juge.

Direction de police.

;v/;ra^;l| COMMUNE

____!__ de

Hp BOUDRY

Bise Je bois
Le samedi 20 Janvier 1940,

la ville de Boudry vendra par
vole d'enchères publiques dans
ses forêts des Châtenlères,
Plan des Fosses, Chanet, les
bols suivants :

2 tas de grosses perches
8 tas perches moyennes

11 demi-tas perches
moyennes

S quarts de tas perches
moyennes

28 stères hêtre
60 stères sapin
2 demi-toises mosets

>/s mosets
935 fagots de 1 m.

9 piquets chêne
1 trône
2 1ot_ dépouille

Rendez-vous des mlseurs k
14 heures, au banc de Trey-
mont.

Tout le bols de feu se trou-
ve à port de camion.

Boudry, le 16 Janvier 1940.
ConseU communal.

A vendre huit

petits porcs
et trols

veaux -génisses
S'adresser k Bobert Hausse-

ner, Fontaines.

A vendre, k des conditions
avantageuses, deux

machines à tricoter
« Dubied ». dont: une du ty-
pe « M :> à deux Jauges 25 et
30. longueur 40 cm.; une du
type « C. S. » Jauge 32. lon-
gueur 80 cm. avec auto-
rayeur et rayeur à touches k
six couleurs. Pour tous ren-
seignements, s'adresser le
soir, de 18 à 20 heures, k An-
dré Grandjean, rue du Petit-
Berne, k Corcelles (Neuchâ-
tel). 

KADIO
Superbe appareil, modèle

1939, trols ondes, antlfadlng,
œil magique, cabinet noyer
poil, usagé quatre mols. è» céder
k prix Intéressant vu circons-
tances actuelles. Eventuelle-
ment facilités de paiement.
Adresser offres écrites k E. E.
223 au bureau de la Feuille
d'*tvls.

Chez LOUP fitL_ semaine des 1000 m |1'1
Bravâtes, de 4.25 à YVLr

GRAND'RUE 7 •

Poissons
Truites portions vivantes
grosses Truites au détail

à Fr. 2.50 la livre
Saumon au détail
Rol.s _ •«»_t. nile
Colin . Sandres

Cabillaud . Merlans
Filets fie <Ior»« h

Slortie - Merluche
Filets de morue

Gibier
Civet de Lièvre

Gigots de chevreuil
Perdreaux . l'ertlrlx

Canards «auvuses
de Fr. 4.— à Fr. 5.50 pièce

Volailles
Poulet» de Bresse
Poulet» du pays

Poules à b o u i l l i r
Dindes . Canards

gros Pigeons

M magasin de comestibles
SEINEl FILS s. fl.

Rue des Epancheurs 6
Téléphone 510 71

Ménager
le combustible...

c'est cuisiner sur un potager
économique SARINA. D se
chauffe rapidement, possède
un bon four, et sert moins

de bois que les anciens
c meubles >.

Modèles k pertlr de Fr. 85.— .
Livraison franco partout.

Demandez prospectus
détaillés

g____â
-05S GRANDS MAGASINS DB

FER DE LA COTE

L'argument — 
qualité

l'argument 
service

l'argument 
économie

vous attirent 
chez 

ZIMMERMAHN S. A.

A VENDRE
Jeune chèvre grasse pour bou-
cherie, petit fourneau aveo
tuyaux, couleuses, lanterne
magique avec films (marche
électrique), étagères, balance,
1S kg., casiers, machine k
coudre, régulateur table à
ouvrage, bureau, lits, radio,
deux volumes guerre 1870,
guerre 1914 complète avec si-
gnature de paix, etc. Deman-
der l'adresse du No 233 au
bureau de la FeuUle d'avis.

Magasins
Meier...

Pruneaux secs au détail de-
puis 85 c. le kg. Baisse sur
œufs conservés étrangers. —
Tommes extra k 30 c.

A ViS-V DitB, 5000

echalas secs
de première qualité, prêts a
poser, k Fr. 12.— le cent. —
S'adresser à von Arx-Nlklaus.
Peseux, tél. 6 14 85.

Pour vos

camionnages
adressez-vous k Gustave Gi-
rard, fabrique de meubles,
FAHYS 73 .

Jeune fille désirant suivre
l'école de commerce k Neu-
ch&tel ferait un

ÉCHANGE
avec fille ou garçon ayant
l'occasion de suivre l'école
primaire ou secondaire. —
Ammann, commerce et garage
Mnrllswll près Langenthnl.

Leçons de français
et répétition du programme
primaire par Institutrice. S'a-
dresser matin et soir à Crêt
Taconnet 42, 1er, à gauche .
A la même adresse, travaux
de dactylographie et de tra-
ductions (d'allemand en fran-
çais) .

Kl. I l  « IIOI . l»l
CAK 'I FS l»F V I S I T E
nu bureau ilu lour- iml

LJ-*****3  ̂InlU-'Ces emplâtres célèbres dans le monde entier
soulagent votre douleur de 4 façons différentes et simultanées

Vos enses de lumbago qui vous font tant ____Gfc SOULAOEMINT
souffrir , l'atroce torture de la sciatique et Jv̂ S RAPID I I
de la névrite voici un remède immédiat ! sC'L *} A_,niin„., „_. t_.«u™ -
Demandez à l'instant un Emplâtre Poreux /C Y* Appliquer un EmpW re
Allcock à votre pharmacien

P 
En peu de J'Ai 

Alleo-k _ u«è g.d.v<_ ,»
temps vos doul.urs seront soulagées. (,Q t^*

'. LjaiïïZa ZL'Emplâtre Allcock agit simultanément de V .̂ Sltffi4 façons différentes 11 opère un massage \#_7 £ . - ¦_.!. _ i
automatique il fait affluer du sang £r£s F A  Quel «oulagomenl l
au siège de la douleur, il dégage une cha- (v  \leur bienfaisante et forte commecelled'une \ _» \
chaufferette électrique. Il vous soutient V- f t ^ \̂ f_comme une main puissante et chaude. » v 1 ¦*** * /̂Pendant que vous travaillez . l'Emplâtre > "" V̂ v \Allcoc k profite de vos mouvements pour __ <̂î_ -3__"'**\ \aspirer votre douleur II vous procure un PUIS OC /

^
-W* i J Y

soulagement rapide , complet OOULSUR I f  \ LJrt ï
Libérez-vous joyeusement de co» douleur». Achetez au- l 'Emplâtre Allcock XfC jt ï / ̂ ^^

lourd'hui-mèmeunEmplitre Poreu* AlI cock.Prix . 1.23 produit une chaleur Pv _? / /
m  ̂e%.z

P ™̂«r
U"iStedc"mplîtres bon mirché' btonfahanie et for- \ ï «K-fi

•e. Pendant le travail \ I I \ I \
Lei Eli.pfac.es Allcock contiennent de l'encens, du Ou lesport. il profita \NL "- "V

eipsicum et de la myrrhe en même temps que d'autres _• *o« mouvement» 'œ V̂ \
ingrédients précieux. Exigez bien sur l'emballage l'aigle pour aspirer voire PW \
et le cercle rouge qui sont votre garantie. douleur / v*> \

EMPLATRES AMÉRICAINS ALLCOCK ¦«
M

Agents généraux pour la Suisse i Uhlmann-Eyraud S. A., Genève-Zurich §
___

_
_u__ _-

__M_
-_-__--------

___
-_________l_HM_B--u-_L_^^

£

Croix-Bleue
Vendredi 19 Janvier

à 20 h., au local Seyon 32
Réunion présidée
par M. le pasteur
G. Perret-Gentil,

d'Evilard :
Souvenirs et expériences d'un

pasteur abstinent
Invitation cordiale k tous.

Service
d'eau chaude

tous combustibles
tous prix

Prébandier
Moulins
Tél. S17 29

On cherche pour tout de
suite ou date k convenir, un
Jeune homme propre, travail-
leur et sérieux, comme

apprenti boulanger
pas de portage de pain. Vie
de famille . — Paire offres à
la boulangerie - pâtisserie P.
Chuat . Moudon (Vaud).

Je cherche

apprenti ébéniste
Se présenter chez Gustave

Girard, fabrique de meubles,
Fahvs 73. 

On demande une
apprentie

gile.iè.e -culoî.iè.e
chez Ernest Burkl, tailleur,
Ecluse 31.

Apprenti électricien
Jeune homme, 17 ana, ro-

buste et en bonne santé,
ayant suivi les écoles primai-
res et secondaires, demande
place d'apprenti électricien à
Neuohfttel ou dans le Vigno-
ble. S'adresser a Max Verdan,
viticulteur, k CortalUi/d,

J'achète

grume
de foyard et sapin ainsi que
tout autre espèce de bols en
grume. Gustave Girard, fabri-
que de meubles, Fahys 73.

_W- BIJOUX
ancien or, platine
Achats a bon prix

L. MICHAUD
acheteur patenté Place Purry i

JEU DE 1 00T_ t ._ I_ .__. est
cherché à acheter par mili-
taires. Adresser offres écrites
k M. M. 242 au bureau de la
Feuille d'avis.

Achat bijoux or
argent, platine, brillants

meilleur prix du jour

H. VUILLE
acheteur patenté

Temple-Neuf lfi. Neuchâtel

MADEMOISELLE

ROSE SIMME N
MASSEUSE-PÊDICUKE

Rue du Bassin 10
Tél. 5 14 75 *

GonSmUtacttUm,
/ k̂ \̂ • 'y  Grâce au bon chocolat

Jf _ J '  * 
\ - laxatif Darmol , vous corn.

f L r \ x s »v> battez la constipa tion et lea.
\L M_5^  ̂malaises qu'elle entraîne.

y ĵ ^ ^r Ç^SL. Les tablettes Darmol pets *
***̂  As. \ vent t̂ re ( ôs ês facilement
^̂ \̂\ s

elon 

les besoins de chacun.
J/ V  ̂

32 tablettes Fr. 1.20
_̂» X **** Toutes p harmacies >

B__P__P% __rK. I i %# ____ I

Avis
mortuaires

Ces avis sont reçus
au bureau du journal
jusqu 'à 17 h. SO pour
paraître dans le numé-
ro du lendemain. Pen-
dant la nuit , ils peu-
vent être glissés dans
la bolle aux lettres si-
tuée à gauche de l 'en-
trée de notre bureau
d'annonces, rue du
Temp le-Neuf  1, jusqu 'à
i heures du matin.

On est prié de rédi-
ger les textes au com-
plet et d 'écrire très li-
siblement , surtout les
noms de fami l l e  et de
localités.

Nous rappelons que
les avis exp édiés du
dehors doivent partir
au plus tard par le
dernier train-poste du
soir pour Neuchâtel.
Passé ce délai , ces avis
peuvent être transmis
par téléphone à notre
bureau, sans responsa-
bilité de notre part.
Té l ép hone 5 12 ?_ . Ser-
vice de nuit de 21 h. à

1

23 h. et de 0 h. à t h.
« Feuille d'avis
de Neuchâiel >.

Bureau ministre
chêne naturel , 150 x 70 cm.,
parfait état, k vendre pour
cause de départ, Fr. 80. — .
W. Schumacher, Escaliers Im-
mobilières 3.

tf iïârmacle
Coopém/ivê

CONTRE LA TOUX
ET LA BRONCHITE
SIROP SÉDATIF

Bromi
Fr. 2.75 le flacon

RISTOURNE

Raviolis
extra, la grande boîte

1 kg. 1 ir. 20
chez

PRISF, Hôpital 10
ooooooooooooooo -c**.
X Monsieur et Madame X
X Max RCETHLISBERGER <S
o ont la Joie d'annoncer la y
Y naissance de leur fils x

ô Denys-Hubert K
X Neuchâtel Wavre X
O Maternité, Ç
V 17 Janvier 1940. y
oooooooooooooooooo

oo<xx><xxxxxxxx>oo<x>
ô Monsieur et Madame X
S? Willy STEINER - DROZ 

^X ont la Joie d'annoncer X
9 la naissance de leur fils y

<> Alain-Georges o
X Clinique du Crêt Y
X Monruz 64 X
9 le 16 Janvier 1940 0
00<XX>0<><><XXX><X>0<><>0



LA VIE NATIONALE
AFFAIRES FEDERALES

BERNE, 17. — Un nouveau règle-
ment des taux de traitement pour le
personnel fédéral au service mili-
taire sera prochainement introduit.
.Un projet a été soumis dans ce sens
au Conseil fédéral qui , jusqu 'ici, n 'a
pas encore pris de décision.

Selon le projet en question éla-
boré par le département des finan-
ces, les célibataires non astreints à
des obligations d'assistance quelcon-
que recevront le 30 % -du salaire
(jusqu 'ici 50 %) , les célibataires
avec des charges le 50 % (75 %) et
îles mariés sans enfants le 75 %,
avec un , d'eux ou trois enfants le
80 %, et avec plus de trois enfants
au-dessous de 18 ans le 85 % (jus-
qu'ici, tous les mariés recevaient le
100 % du traitement) .

En revanche une atténuation de
la déduction de la solde sera intro-
duite.

Le nouveau règlement
des taux de traitement

du personnel fédéral
mobilisé

Un premier versement
de cinq cent mille francs

ZURICH, 17. — L'œuvre de se-
cours suisse en faveur de la Fin-
lande, dont le comité s'est réuni le
17 janvier sous la présidence de M.
E.-Th. Rimli , de Zurich, et de M.
Perret, professeur, de Lausanne, a
remis à la légation de Finlande en
Suisse un chèque de 500,000 fr. pour
la Croix-rouge finlandaise et pour
l'aide à la population finlandaise.

En outre, les sections cantonales
de cette œuvre de secours ont été
chargées de faire des versements
ces prochains jours. La collecte con-
tinue.

La Suisse participera
à l'Exposition de New-York
qui se rouvrira cette année

BERNE, 17. — L'Office suisse
d'expansion commerciale commu-
ni que :

Le Conseil fédéral a décidé d'ac-
cepter l'invitation transmise à la
Suisse de participer de nouveau en
1940 à l'Exposition internationale
de New-York. Comme en 1939, l'Of-
fice suisse d'expansion commerciale
a été chargé par le département fé-
déral de l'économie publique de l'or-
ganisation de la section suisse. En
outre, M. Victor Naef , consul général
de Suisse à New-York, sera de nou-
veau commissaire général pour no-
tre participation à la « World's
Fair *.

L'œuvre de secours suisse
à _ a Finlande

Les sp orts
HOCKEY SUR GLACE

Victoire italienne à Bâle
Mardi en nocturne, devant 1500

spectateurs, l'équipe représentative
de Milan a battu l'équipe de Bâle,
renforcée par B. Ruedi, par 3 buts
à 0 (1-0, 2-0, 0-0).

SKI

Concours militaire
de Lenzerheide

Un concours militaire a eu lieu à
Lenzerheide.

En voici les résultats : Descente,
2 km. 500, dénivellation 400 m. : 1.
F. Paterlini , 4' 24" ; 2. Charles Si-
monet , 4' 25" ; 3. W. et J. Paterlini,
4' 26" 6.

TENNIS

Second match international
Italie-Hongrie

Les équipes de Hongrie et d'Ita-
lie se sont rencontrées une seconde
fois à Turin en match international.

Cette partie a été dispurée selon
la formule de la coupe Davis et a
été remportée par les Italiens par
3 à 2.

Les championnats
de Danemark

Ces championnats ont commencé
mardi à Copenhague, sur courts cou-
verts, avec la participation de
joueurs danois, allemands et sué-
dois.

Voici les principaux résultats de
la première journée : Henkel (A.)
bat Johannsen (D.) 10-8, 8-6 ;
Schrœder (S.) bat Ulrich (D.) 6-4,
4-6, 11-9.

<—**—*¦-

BOURSE
/ C O U R S  OE CLÔTURE)

BOUBSE DE GENÈVE
OBUOATIONS 16 Janv. 17 janv.

3 M % Ch f'rco-Suisse 485.— — ssx
8 % Ch Jougne-Eclép. 415.— p — -QU
8 % Genevois â lots 122 y ,  — 08.
6 %  Ville de Rio .... 98.- 97.-
6%  Argentines céd... 46 y % 46 y, %
B %  Hlspano bona .. 244.— 242.— d

ACTIONS
Bté fin ltalo-suisse.. 99-- ,ff.- .
8té gén p l'ind élec. 155.— 155.— d
Sté fin franco-suisse 94.— d 94.— d
Am europ secur ord 25 % 25 %
Am europ secur prlv 435. — d 444.—
Cle genev Ind d gaz 252. — 255.—
Stè lyonn eaux-éclair 102.— d 102.— d
Aramayo 25 '/t 25.— d
Mines de Bor 135.— 132. — d
Chartered 17 VK " _ i
Totis non estamp. .. 42.— 42.— d
Parts Setlf 302.— 300.— d
Flnane des caoutch. 19 y.  20 y ,
Electrolux B 60.— 58.—
Roui billes B (SKF) 159.— 157.—
Beparator B 56.— 58.—

BOUBSE DE ZUBICH
OBT K .ATIONS 16 Janv. 17 Janv.

9 % C.FJ_ . dlft 1903 90.50 % 89.50 %8 % C.F.F 1938 78.15 % 78.25 %4 i_ Empr féd. 1930 101.55 % 101.75 %8 % Défense nat 1936 95.75 % 96.10 %8 H Jura-SImpl 1894 88.50 % 88.50 %8 % Goth 1895 Ire h. 88.50 % 89.- %
ACTIONS „„_

Banque fédérale 8. A *¦- **¦ ï?2*~ a
Onlon de banq sulss. •**- *i;*~
Crédit Suisse «f — . *?g—
Crédit foncier suisse £i° — d iï'.- '~
Bque p. entrep élect. *%°— iîî'~
Motor Colombus .... a°*-— *"•-
Bté sulss.-am d'él . A „.6°'— ,,?,? A AAlumln Neuhausen.. 2*™— 2* ™— *
C.-F Bally S A ... •«- °2° - d
Brown Boverl et Co ,\'è- ~ . ALi '~
Conserves Lenzbourg '"j? -- 2 ___ . "~ _
Aciéries Fischer .... Ê?? - ? °?° ~ ?Lonza 515.— d 510.— d..r^***^m ....... ....... ./.__ __.Nestlé 1062. — 1055.—I-C-LIH . . . . . . . . . . . . . .  * __ * _.._,,_ . .
Buizer 670.- d 670.- d
Baltimore et Ohlo .. 25.— 25 % .
Pennsylvanie 98.50 100.—
General electric . .. 173.— 173.—
Stand OU Cy ot N. J 196.— 197.—
Int nies Co ot Can 164.— 166.—
Kennec Coppei corp 160.— 161.—
Muntgom Ward et Ou 228. — d 230.—
Hlsp am de electric 1170.— 1175.—
[talo-argent de elect 158.— 158.—
Royal Dutcb 610.— 600. — ec
Allumettes suéd. B .. 10 y, 10.—

BOURSE DE BALE
ACTIONS 16 Janv 17 Janv.

Banque commerc. B&le 223.— 224. —
Sté de banque suisse 405.— d 408.—
Sté suis, p l'ind éleo 250 y, 250.—
Sté p l'indust chlm 4975.- 5000.—
Chimiques Sandoz .. 7300.— d 7350.—
Schappe de Baie 440.— d 450.—
Parts « Canaslp » doit. 19 '/a d 19 »/. d

BOUBSE DE LAUSANNE
ACTIONS 16 janv 17 Janv.

Bque cant. vaudoise 575.— 577.50
Crédit foncier vaudois 565.— 562.50
Câbles de Cossonay . .  1905.— d 1905.— d
Chaux et ciment 8. r 490.— o 425.—
La Suisse, sté d'assur. 2550.— d 2550.— d
Canton Fribourg 1902 11.25 11.25 d
Comm Fribourg 1887 80.— 81.—

(Cours communiqués par la Banque
cantonale neuchâtelolse.)

BOUBSE DE NEUCHATEL
ACTIONS 16 Janv. 17 Janv.

Banque nationale . . .  — .— — .—Crédit suisse 425.— d 425.— dCrédit fonclei neuchât .55. <j 460.— dSoc. de banque suisse 410. — d 405.— dLa Neuchâtelolse . . . . 420.— o 420. — o
Câble élect Cortaillod 3200. — O3200. — oEd Dubied & Cle . . . 446.— o 445.— o
Ciment Portland . . . .  800.— d 800.— d
Tramways Neuch. ord. — .— — .—

» » prlv. —.— 200.— o
Imm Sandos-Trnvera . —.— — .—Salle des concerts . . . 800.— d 800.— d
Klaus — .— — ._-;ibllssem. Perrenoud 830.— o 830.— o

4 S. A. ordln. . . 75.- d 75.- d
» » prlvU. . . 97.— 90.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 3 y ,  1902 99.— — .—...aat . 4% 1930 99.— 99.—
Etat Neuchât. 4% 1931 90.— o 90.— o
Etat Neuch . t 4" _ 1932 91.— 91.— d
Etat Neuchât. 2% 1932 78.— d 78.—
Etat Neuchât. 4% 1934 91.— o 91.— o
Etat Neuch 9V,% 1938 82.— O 80.— o
VlUe Neuchât SU 1888 -.— —.—
VUle Neuchât i y ,  1981 95.- 95.— d
VUle Neuchât t% 1931 95.- d 95.—
Ville Neuchftt S% 1932 -.- —.—
VlUe Neuchftt 3H 1937 88.- d 88.- d
Ch -de-Fonds 4% 1931 —.— — .—Locle a\% 1903 . . . .  —.— —.—
Locle i% 1899 — .— —.—
Locle 4 V, 1930 68.— O 65.—
Saint-Blalse iV, 1930 . — .— — .—
Crédit fonc N 6% 1030 100.— d 100.— d
Crédit F N % V.,% 1938 88.— d 88.— d
rram de N .< _ % 1936 — .— — .—
1 Klaus  4 ( _ 1931 . . 94.— -.—
E. Perrenoud 4% 1937 95.— O 95.— o
Suchard 41-, 1930 .. .  . 96.— 96.- o
_ énlth 5 .£ 1930 . . . .  — .— — .—

Paux d'escompte Banque nationale 1 H %

BOURSE DE PARIS
16 Janv. 17 Janv.

i % %  Rente 1932 A 81.60 % 82.—%
Crédit Lyonnais .... 1680.— 1700.—
Suez cap 17100.— 17460.—
Cle Générale Elect. .. 1840.— 1840.—
Péchlney 1801.— 1843.—
Bhône Poulenc 965.— 980.—
Oglne 1984.— 1930.—
Air Liquide 1415.— 1497.—

BOUBSE DE LONDRES
16 Janv. 17 Janv.

S % %  War Loan .... 95.56 % 96.— %
Rio Ttnto 16.10. 0 16. 5.—
ttbo&ana 10. 5. 0 10. 5.—
ttand Mines 7.11. 3 7.11. 3
Shell Transport .... 3.17. 6 3.18. 1
Courtaulds 1.15. 3 1.15. 6
Br Am Tobacco ord. 4.17. 6 4.16. 3
Imp Chem Ind. ord. 1. 9.10  ̂ 1.9.10%
Imp. Tobacco Co ord. 5.14. 4 5.12. 6

BOURSE DE NEW-YORK
ClOt da ouv do
16 Janv. 17 Janv.

Allled Chemical et Dye 173.50 174.—
American Can .... 114.— —.—
American Smeltlng .. 47.75 47.75
American l'ei et l'eleg. 168.37 169.50
American Tobacco »B» 87.25 87.87
Bethlehem Steel 73.50 74.37
Chrysler Corporation 82.50 82.50
Consolidated Edison 31.25 31.62
Du Pont de Nemours 181.75 —.—
Electric Bond et Share 7.50 7.50
General Motors .... 52.25 52.25
International Nickel 36.62 36.75
New ïor_ Central .. 16.50 16.62
United Alrcraft .... 44.— 44.25
Onlted States Steel 59.— 58.87
(Cours communiqués par le Crédit Suisse,

Neuchât el.)

COURS DES CHANGES
du 17 janvier 1940, à 17 h. 30

Demande Ottre
Paris 9.96 10.06
Londres 17.63 17.69
New-York .... 4.45 4.47
Bruxelles .... 74.80 75.30
Milan —.— 22.70

» lires tour. —.— 20.25
Berlin —,— —.—

> ReRistermk —.— —.—
Amsterdam . . . 236.70 237.40
Stockholm . . . 106.— 106.50
Buenos-Ayres p. 99.— 103.—
Montréal . . . .  3.85 4.—

Communiqué k titre Indicatif
par la Banque cantonale neuchâtelolse.

Nouvelles économiques et financières

Formidable
exp losion

dans une poudrière
près de Philadelphie

GIBBSON (New-Jersey), 17 (Ha-
vas). — A la suite de l'explosion de
six mille livres de nitro-glycérine,
les bâtiments de la Société Dupont
et Cie furent détruits.

L'explosion qui fut de très gran-
de violence, ébranla les maisons voi-
sines et brisa les vitres jusqu'à 35
kilomètres à la ronde.

Selon les premiers renseigne-
ments, il y aurait deux manquants.
La poudrerie détruite est située à
une trentaine de kilomètres au sud-
est de Philadelphie où le bruit d'e
l'explosion fut entendu.

ROME, 17 (Stefani). — Le secré-
tariat du parti fasciste a envoyé un
rapport aux secrétaires des fédéra-
tions fascistes de 24 provinces aux-
quels il expose les directives du
parti.

« Les récents changements dans le
gouvernement et le parti et les me-
sures qui en découlèrent ne doivent
pas être interprétés comme un
changement quelconque dans le che-
min suivi par la révolution , dit no-
tamment ce rapport. Le caractère
autoritaire et totalitaire du fascisme
sera au contraire renforcé encore
dans la substance et dans la forme
en ce qui concerne les directives
imp ériales, raciales, autarci ques. S'il
devait se manifester des tendances
individuelles à se délasser dans la
position privilégiée que la politique
du « duce » — inspirée exclusive-
ment de la défense des intérêts na-
tionaux — assura à l'Italie, il faudra
un énergi que rappel à la réalité. Il
ne faut  pas s'endormir dans une il-
lusion que la situation actuelle de
l'Italie puisse se perpétuer. L'Italie
fasciste peut se trouver à tout mo-
ment dans la nécessité de prendre
les armes et doit être prête dans cet
esprit. Il est absurde et dangereux
de se complaire des récentes mani-
festations de sympathies internatio-
nales sans just if icat ions et fonde-
ments qui ne répondent aucunement
aux sentiments du peuple italien , le-
quel apprit  à ne pas oublier l'his-
toire qu'il a vécue de façon drama-
ti que, surtout pendant ces temps
derniers *.

Les directives du parti se résu-
ment ainsi : intransigeance dans
l'action antidémocrati que, antibol-
chévique et antibourgeoise, confor-
mément à l'esprit de révolution
fasciste.

Le nouveau
secrétaire du part i
f asciste f ixe  les

directives du parti

r STUDIO DTo.r

Goî -WVi* ?oWtes
Toute la gamme des corn

Matinée à 15 h. à prix réduits JÊk

Le premier ministre de Suède déclare
au parlement que son pays défendra

son indépendance et sa neutralité

£22 marge du conf lit f inno-soviétique

STOCKHOLM, 17 (Reuter). — M.
Hansson, premier ministre de Suè-
de, a déclaré au parlement que la
Suède défendra son indépendance et
sa neutralité. Toute tentative de
violer la neutralité suédoise sera
combattue avec tous les moyens que
la Suède a à sa disposition. Il n'est
pas question de porter une atteinte
quelconque à la neutralité suédoise
qui sera entièrement respectée.

Le transport de troupes belligé-
rantes à travers la Suède ne sera
pas permis pas plus que l'utilisation
d'e points d'appui sur territoire sué-
dois. Malgré la sympathie que la
Suède manifeste à la Finlande , la
prudence s'impose afi n d'éviter que
la Suède ne soit imp li quée dans
le conflit. Le premier ministre a
ajouté : « En ce qui concerne nos
relations avec la Finlande, nous n'a-
vons pas besoin de recevoir des
ordres de l'étranger. C'est nous-
mêmes qui jugerons comment la
cause finlandaise et partant la cau-
se des Etats nordiques est la mieux
servie. *

Les débats
du parlement suédois

Les débats à la Chambre suédoi-
se ont porté sur la position de la
Suède en matière de politiqu e
étrangère, spécialement à l'égard de
la Finlande. Le ministre des affai-
res étrangères prit la parole, dé-
clarant qu 'il était clair pour fout le
monde que le peuple suédois tout
enti er était uni dans son désir de
secourir la Finlande. « Et ceci , dit
le ministre, doit être la ligne de
conduite de notre politique. La cau-
se de la Finlande est la nôtre et
l'avenir d'e la Suède dépend de ce-
lui de la Finlande. Nous devons
également rester en éveil devant la

grande guerre européenne et ne pas
sous-estimer le danger qui nous
vient de ce côté. C'est notre volon-
té de garder notre indépendance et
notre neutralité qui doit guider au-
jourd'hui comme toujours notre po-
litique. »

L'ancien ministre des affaires
étrangères, M. Sandler, pri t ensuite
la parole, insistant sur la nécessité
pour la Suède de collaborer avec
la Finlande pour la sauvegarde du
régime des îles Aaland dont la po-
sition est actuellement particulière-
ment délicate. « La politique du
gouvernement actuel, déclara M.
Sandler, représente la suite de la
politique du gouvernement auquel
je participais. Je considère cette
politique comme un échec et j'en
prends ma part de responsabilité.
J'estime que l'impérialisme soviéti-
que est plus dangereux que l'impé-
rialisme ex-tsariste. Le moyen le
plus ef f i rnee  d' enrayer ce danger est
de contribuer à arrêter son exten-
sion au (Telà de la frontière soviéto-
finlandaise. •>

A la Chambre, on réclame
des mesures plus énergiques

contre les communistes
STOCKHOLM, 18. — Au cours du

débat qui suivit à la Chambre sué-
doise les déclarations du ministre
d'Etat Hansson et du ministre des
affaires étrangères Guenther, plu-
sieurs députés réclamèrent des me-
sures plus rigoureuses contre les
communistes.

M. Hansson répondit que le gou-
vernement exerçait un contrôle pré-
cis de l'activité des communistes,
ajoutant que des mesures sévères
seront prises contre eux si la néces-
sité s'en fait sentir.

Les précautions
hollanclo - belges

Par quoi elles auraient été motivées

Un journaliste français , toujours
bien informé , M. Lucien Ramier,
donne les renseignements suivants
sur les motifs qui ont provoqué le
renforcement des mesures militai-
res belgo-hollandaises :

Etablissement d'un quartier gé-
¦nérail allemand à une soixantaine
de kilomètres de la frontière hol-
landaise, installation de canons à
longue portée près de cette fron-
tière, aménagement de nouveaux
champs d'aviation depuis les envi-
rons d'Aix-la-Chapelle jusqu 'à l'em-
bouchure de l'Ems, arrivée de six
nouvelles divisions dans le voisina-
ge du Limbourg, certitude que les
zones fortifiées de Belgique et de
Hollande ont été photographiées
par des avions allemands de recon-
naissance... Voilà, en dehors de
tout secret et sous réserve de véri-
fication , quelques faits , publiés à
l'étranger, donnant un aperçu de
la situation qui a motivé les mesu-
res belges et hollandaises de ces
jours derniers.

Il faut y ajouter le ton de la
presse allemande, encore plus vio-

lent que de coutume, contre les
neutres, et la querelle au sujet d'un
avion préten du hollandais qui au-
rait volé au-dessus d'un terrain mi-
litaire du Reich.

...Un journal de Berlin vient de
préciser clairement le moyen de
pression qui sera employé : l'Alle-
magne, se proclamant solidaire en
tout point des intérêts de l'Union
soviétique, endossera la prétention
de Staline de posséder des ports
libres sur PAtlantique-Nord, c'est-
à-dire sur la côte de Norvège. Le
débouché du fer Scandinave serait
ainsi contrôlé des deux côtés par
les Germano-Russes, sur l'Atlanti-
que comme sur la Baltique.

Une conférence des neutres
à Berlin ?

Suède, Norvège, Belgique et Hol-
lande seront probablement invitées,
ces jours-ci, à envoyer des délégués
à une « conférence de neutres > à
Berlin pour recevoir le programme
de « collaboration * que leur offre
le Reich.

Sur le front occidental
Le communiqué français
PARIS, 17 (Havas). — Commu-

niqué du 17 janvier au soir :
« Journée calme dans l'ensemble.

Activité de nos patrouilles. *
Les permissions

sont à nouveau accordées
aux soldats britanniques
LONDRES, 18. — On mande à

l'agence Reuter que des permis-
sions sont à nouveau accordées aux
soldats du corps expéditionnaire
britannique.

Extension
de Fétat de siège

aux Pays-Bas
AMSTERDAM, 18 (D.N.B.). — Par

décret royal , l'état de siège a été
étendu mercredi à certains secteurs
de la côte néerlandaise dans les
provinces de la Hollande méridio-
nale et du Zeeland.

REVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE -

et vous vous lèverez le matin
p l u s  d i sp o s

n faut que te foie verse chaque Joui
un litre de bUe dans l'Intestin. SI cette
bile arrive mal, vos aliments ne se digè-
rent pas, Ils se putréfient. Des gaz vous
gonflent, vous êtes constipé. Votre orga-
nisme s'empoisonne et vous êtes amer,
abattu. Vous voyez tout en noir I

Les laxatifs ne sont pas toujours indi-
qués. Une selle forcée n 'atteint pas la
cause. Les PETITES PILULES CARTEIIS
pour le FOIE facilitent le libre afflux de
bile qui est nécessaire à vos Intestins.
Végétales, douces, elles font couler la
bile. Exiger les Petites Pilules Carters
pour le Foie. Toutes pharmacies. Fr. 2.25.

Un froid rigoureux
sévit en Estonie
TALLINN, 18 (D.N.B.). — Le

froid rigoureux persiste dans toute
l'Estonie, où l'on enregistre encore
des températures de moins de 40
degrés. Par suite du gel, les com-
munications téléphoniques sont cou-
pées dans différentes parties du
pays.

A Ankara, le parlement vote
de nouveaux crédits militaires

ANKARA , 18 (Havas). — La gran-
de assemblée nationale a voté à
l'unanimité un crédit supplémentaire
de 25 millions de livres turques
pour la défense nationale et la loi
comportant une avance sur les ap-
pointements des fonctionnaires de
la région d'Erzindjan , ainsi que
l'annulation des imp ôts pour les si-
nistrés. 

Communiqués
Asile de Pontarcuse

Un petit entrefilet Inspiré sans doute
par le rapport de l'asile de Pontareuse
s ir l'année 1938, paru lundi dernier,
après avoir mentionné le changement de
la direction de l'asile disait que le nom-
bre des pensionnaires était petit . C'était
vrai de l'année 1638 ; aujourd'hui c'est
Inexact. L'asUe compte maintenant une
quinzaine d'hôtes. Au moment où la col-
lecte en laveur de cet établissement va
se faire en ville. 11 nous a paru néces-
saire de faire cette petite rectification
qal nous donne l'occasion de le rappeler
è> la générosité bien connue de notre cité.

Pour le comité de Pontareuse.
le caissier : Daniel JUNOD, pasteur.

Changemen t
sig nif icatif

à l'ambassade
d'Angleterre à Rome

ROME, 17. — Un changement si-
gnificatif a eu lieu à l'ambassade
d'Angleterre à Rome. Sir Noël Char-
les, conseiller d' ambassade, a été
élu ministre pléni potentiaire et res-
tera auprès de l'ambassadeur sir
Percy Lorraine.

Dans les milieux diplomatiques,
on fai t  remarquer que jusqu 'à pré-
sent le Foreign office tenait un mi-
nistre comme conseiller d'ambas-
sade seulement à Paris et quelque-
fois à Washington et à Berlin. C'est
la première fois que l'ambassade
d'Angleterre à Rome possède un mi-
nistre et' un ambassadeur en même
temps.

de leudi
(Extrait du Journal « Le Radio »)

SOTTENS : 7 h., lnform. 7.10, disques.
11 h., émission commune. 12.29. l'heure.
12.30. lnform. 12.40, musique légère. 13
h., chant. 13.16, violon. 13.25, le carnaval
des animaux de Saint-Saëns. 16.59, l'heu-
re. 17 h., thé dansant. 17.35. musique lé-
gère. 18 h., pour les malades. 18.10, ro-
mances françaises. 18.25. la situation par
René Bralchet, Journaliste. 18.35. danse.
18.50, communiqués. 18.55, disques de
Trenet. 19 h., chez nos soldats. 19.50,
lnform. 20 h., échos d'Ici et d'ailleurs.
20.30, récital de piano par M. Maurice
Perrin. 20.45, voyage aux lies du Pacifi-
que par le Dr Blanchod . 21.10. concert
par le chœur Sine Nomlne, de Neuchâ-
tel . 21.45. trois petits tours et puis s'en
vont. 22.05, danse. 22.20. lnform. 22.30.
la Suisse pittoresque. 22.50, reportage du
match de hockey sur glace Milan-Lau-
sanne

Télédiffusion : 11 h, (Bâle), émission
commune. 12.40 (Lausanne), musique lé-
gère variée. 17 h., thé dansant. 18.10, ro-
mances françaises. 20 h., échos d'ici et
d'ailleurs. 20.30, récital de piano. 21.10.
concert par le chœur Sine Nonlme, do
Neuchâtel. 22.05. danse.

BEROMUNSTER : 11 h., émission ma-
tinale. 12.40, ballets. 17 h., concert . 18 h.,
orchestre Marek Weber . 19 h., chansons.
19.40. pour nos soldats. 20 h., - Le barbier
de Sévllle » opéra comique de Rosslnl.

Télédiffusion : 11 h. (Bâle). chansons
Joyeuses. 12.40, musique de ballets. 17 h.,
danse. 19 h. (Zurich), musique variée.
20 h. (Zurich), «Le barbier de Sévllle »
opéra comique de Rosslnl.

MONTE-CENERI : 11 h., émission ma-
tinale. 13.30, musique classique. 17 h.,
danse. 18.45, musique récréative. 19.30.
mélodies de Mozart. 20.15, orchestre. 21
h., concert par le R. O.

Télédiffusion : 11 h. (Bâle). émission
matinale. 12.40 (Lugano), musique variée.
13.45 (Paris) , concert . 15.30, variétés. 17
h., danse. 18 45, musique variée . 19.30.
chansons de Mozart. 20.15, orchestre k
cord es. 21 h., concert par le R. O.

Télédiffusion (programme européen
pour Neuchâtel) :

Europe I : 12 h. (Stuttgart), concert.
14.15, variétés. 21.25 (Berlin), concert.

Europe II : 13.45 (Paris), musique de
la Garde républicaine. 16 h. (Toulouse),
concert 19.15, piano. 19.45, chansons.
22.45. mélodies.

RADIO-PARIS : 16 h., orchestre. 18 fa-
théâtre. 19 h., relal de l'opéra comique.
23 h,, musique de chambre.

BUDAPEST : 20.10, orchestre de Buda-
pest.

ROME : 21 h., « André Chénler » opéra
de Glordano

BRUXELLES : 21.30, concert symphon .
PARIS P. T. T. : 22 h., sonate pour vio-

lon et piano de Lekeu.

Demain vendredi
SOTTENS : 7 h., lnform. 7J0, disques.

11 h., émission matinale. 12.29, l'heure.
12.30. lnform. 12.40, disques. 16.59, l'heu-
re. 17 h., le quatuor de Monte-Cenerl. 18
h., musique variée. 18.15. les sports. 18.30.
bulletin de l'O.N.S.T. 18.40, Idées de fem-
mes. 18.50. communiqués. 19 h., roman-
ces. 19.15, micro-magazine. 19.50, Inform.
20 h., fantaisies à deux pianos. 20.15,
lecture. 20.30. concert choral . 21 h., con-
cert par l'O.S.R.. soliste Neufeld . violo-
niste. 22 h., reportage des concours ro-
mands de ski. 22.20, inform.
rss ""ssssn*s/?Sf ss/r/yr/ss/ f̂f ss//UM//ss/rs/A

Emissions radio .honiques

Carnet du j our
Salle des con férences: 20 h. 30, Récital

Chopin. J. Turczynskl.
Salle de réunions. Fbg Hôpital 19 : 20 h.,

Solrée-proJectlons.

CINÉMAS
Rex : Retour à l'aube.
Studio : Goldwyn Pollles.
Apollo : La grande parade.
Palace : Le déserteur.
Théfttre : Un coup de théâtre en cour

d'assises.

Plusieurs condamnations
LAUSANNE, 17. — A la suite

d'une plainte de la communauté Is-
raélite de Lausanne, en date du 9
décembre 1938, appuyée par les
communautés israélites de Vevey,
Montreu x et Yverdon , huit  person-
nes ont compar u devant le tribunal
de police d'Oron, siégeant au palais
de justice à Lausanne.

Elles sont prévenues d'injures , de
diffamation et d'avoir , par la
voix de la presse, répandu dans les
cantons de Vaud et de Genève, en
novembre ef décembre 1938, des pu-
blications antisémites en citant le
Talmud.

Après trois journée s d'audience et
après avoir entendu trois profes-
seurs experts et plusieurs témoins,
le tribunal, par jugement rendu
mercredi, a condamné pour inju-
res et diffamafion par feuille volan-
te, en excluant l'atteinte à une re-
ligion :

à 400 fr. d'amende et aux quatre
dixièmes des frais, M. Ph. Lugrin,
pasteur retraité à Lausanne, ancien
membre de l'Union nationale , au-
teur de l'un des écrits incriminés ;

à 400 fr. d'amende avec sursis
pendant 3 ans ef aux trois dixièmes
des frais , M. Jean-Mnurice Bau-
vert, de Lausanne, explorateur ;

a 100 fr. d amende avec sursis
pendant 3 ans : M. Henri Weber, qui
a fait imprimer ces écrits. Des
amendes ont été infligées à d'autres
prévenus. Seules, deux personnes
ont été libérées par le tribunal.

L'épilogue d'un procès
intenté par

des communautés israélites
devant les tribunaux vaudois

NOUVELLES DIVERSES

GENEVE, 17. — M. A. Varraud ,
directeur technique de la maison
Tavaro, à Genève, qui avait remis à
des firmes concurrentes de Genève
et de l'étranger des brevets et licen-
ces dont il avait cédé l'exclusivité
à la fabrique plaignante, a eu mer-
credi la visite à son domicile du
juge d'instruction et du procureur
général. En présence de l'inculpé,
une perquisition a été menée ; elle
aboutit à la saisie de nombreux do-
cuments et matériel se rapportan t à
diverses inventions.

M. A. Varraud serait poursuivi
pour concurrence déloyale.

Après l'arrestation
à Genève du directeur

d'une fabrique d'armements

Dernières dép êches de la nuit et du matin

La guerre maritime
La saisie

des marchandises allemandes
LONDRES, 17 (Havas) . — Au

cours de la semaine se terminant le
13 janvier , le comité de contrôle de
la contrebande a inspecté la cargai-
son de 196 navires. Les cargaisons
de 114 navires fu rent relâchées
dans leur totalité. Le comité a re-
tenu 3364 tonnes de marchandises à
destination de l'Allemagne.

Un cargo belge
heurte une mine et coule
AMSTERDAM, 17 (D.N.B.). — Le

cargo belge « Joséphine-Charlotte »
de 3422 tonnes , a touché une mine
au large de la côte sud-est d'Angle-
terre et a coulé.

Quatre membres de son équipage
sont portés manquants.
r/////s//j !f /////y/ssssssss/M/s^^^

* Le café et le thé sont rationnés au
Danemark. — Les autorités danoises ont
accentué le rationnement pour la pé-
riode du 15 Janvier au 15 février. La ra-
tion de café a été portée pour le mols
en question de 600 à 500 gr. et la ration
de thé de 300 k 200 gr. par personne. Les
consommateurs peuvent soit acheter le
café, soit le thé.
vsss/Mss/ss/ys/ss ^̂ ^̂

Salle des Conférences

CE SOIR, à 20 h. 30

RÉCITAL CHOPIN

TURCZYNSKI
Location AU MENESTREL et à l'entré*



LES GRILLONS
SONT- ILS DES PROPHÈTES DE GUERRE ?

En Chine, on considère que les
grillons domestiques sont les réin-
carnations des grands hommes du
passé. Dans les lointaines contrées
de la Chine , où la guerre n 'a pas
encore pénétré , on tente par des
combats de grillons de prévoir le
développement futur  de la situation
de guerre. U est donc compréhensi-
ble que l'intérêt pour les combats
de grillons en Chine , est actuelle-
ment plus vif que jamais.

Le goût des Chinois pour certains
animaux eut des résultats curieux.
Ce ne fu t  que très tard qu 'on s'inté-
ressa à des animaux de grande
taille , mais au début , on préféra
certains insectes , qu 'on gardait mê-
me dans des cages spéciales. Tantôt
des idées religieuses, tantôt des
idées philosophiques se rattachè-
rent à ces insectes. Pour le grillon ,
il s'agissait , au début , d' entendre
seulement la musique , c'est-à-dire
ce bruit remarquable que l'insecte
provoque en se frottant les ailes.

Mais bientôt on observa que les
grillons étaient non seulement
«d ' excellents musiciens» , mais aus-
si des combattants acharnés, et sur-
tout les grillons mules. Peu à peu ,
on parvint alors à dresser des gril-
lons, à en faire de véritables ba-
tailleurs et à élever des espèces très
combatives, avec lesquelles on avait
la certitude qu 'un duel serait un
spectacle vraiment captivant , qui ne
prendrait fin qu 'à la mort d'un des
adversaires.

Les grillons chinois sont un peu

plus grands que nos grillons euro-
péens. Notre grand grillon des
champs est celui qui se rapproche
le plus du grillon chinois. Partout ,
en Chine , il n'est pas rare de voir
sur les murs des maisons des pla-
ques en ivoire , parfois même en
argent, et dont le texte nous dit que
l'habitant de cette maison a été
dans le temps le propriétaire d'un
grillon champion.

Pour donner une idée de l'impor-
tance de ces combats de grillons en
Chine, même au point de vue éco-
nomique, signalons qu 'il y a quel-
ques semaines, à Canton , les paris
pour un seul combat de grillons
atteignaient la somme de cent cin-
quante mil l e  dollars chinois. Actuel-
lement , pour le pri x d'un bon et so-
lide grillon , on peut aisément ache-
ter deux ou trois chevaux de cour-
se. Par conséquent, lorsque quelque
part en Chine, on annonce un grand
combat de grillons, aucun fils du
Ciel ne sait résister à la tentation.
Il faut qu 'il assiste au combat, ou
tout au moins qu 'il parie.

Dans les petits villages chinois les
combats ont lieu sur la place publi-
que. Dans les villes, on a construit
des salles où un grand nombre de
spectateurs peuvent assister au
combat.

Quoique le grillon soit combatif
de nature, les adversaires cherchent
pourtant à se sauver dès qu 'ils s'a-
perçoivent. Mais les insectes ont été
déposés au fond d'un grand réci-
pient en terre cuite. Ils ne savent

pas grimper sur les parois et sont
donc obligés de s'affronter. Toutes
les autres formalités ont été accom-
plies auparavant. Les deux adver-
saires ont été pesés soigneusement
et classés dans la catégorie des
poids lourds ou des poids moyens.

Mais le combat ne débuterait que
difficilement si l'arbitre ne connais-
sait pas quelques trucs pour mettre
les grillons en colère. Il prend no-
tamment une plume et chatouille
les grillons à l'extrémité de l'abdo-
men et aux pattes de derrière. Cela
excite tellement les grillons qu 'ils
font face à l'adversaire.

Tout comme dans la nature , lors-
qu 'ils se battent pour la possession
d'un trou dans le sol , les grillons
se lancent l'un sur l'autre. Leurs
antennes sont leurs armes principa-
les. Chaque combattant essaie de
tuer son adversaire par des morsu-
res à la tête. Mais le plus souvent
les batailleurs s'arrachent aupara-
vant une antenne ou une patte.

Le combat devient toujours de
plus en plus sauvage et il ne se ter-
mine que lorsqu'un des adversaires
est tué.

Actuellement , on donne aux gril-
lons les noms de généraux chinois
et japonais. Et suivant l'issue du
combat des grillons on prévoit les
événements qui se dérouleront sur
l'un ou l'autre front. La Chine reste
superstitieuse , même en temps de
guerre , où les grillons , comme réin-
carnation s de grands Chinois , doi-
vent jouer le rôle de généraux.

QUE DEVIENT
LA POLOGNE ?

M. Wladimir d'Ormesson ré pond
dans le « Figaro * à cette question.

Depuis la fin de septembre un rideau
de fer s'est abattu autour de la mal-
heureuse Pologne. Les Allemands d'un
côté et les Bolcheviques d'un autre y
font régner leur loi, c'est-à-dire leur fu-
reur. Parce que le martyre auquel est
soumise cette grande nation est silen-
cieux, le monde civilisé ne doit pas l'ou-
blier. On a peu de nouvelles de ce qui
se passe en Pologne, mais les quelques
nouvelles sûres qui parviennent Jusqu'à
nous sont révélatrices. L'une des mani-
festations de la double action germano-
soviétique est l'assaut systématique que
les autorités d'occupation livrent à l'âme
et à l'Intelligence polonaises. On cherche
à étouffer cette âme, cette Intelligence;
on veut les briser. Pour l'Allemagne et
pour l'U.R.S.S., l'adversaire principal en
Pologne, celui qu'il faut réduire à l'im-
puissance, c'est l'intellectuel, c'est le pro-
fesseur. Tous les moyens sont bons pour
accomplir cette Infâme besogne.

Ne parlons pas des destructions que les
bombardements ont opérées — l'Ecole
Polytechnique de Varsovie anéantie ; plu-
sieurs bâtiments de l'Université brûlés. Ne
parlons même pas des victimes. Et cepen-
dant , Je pourrais citer le nom de plu-
sieurs universitaires et savants qui fu-
rent tués. Tout récemment, l'un des plus
lUustres d'entre eux, le professeur Bla-
lobryeskl, successeur de Mme Curie à ia
commission de Coopération Intellectuelle ,
a été fusillé à Varsovie sous prétexte d'a-
voir conservé dans son laboratoire des
matériaux ayant appartenu à l'armée po-
lonaise.

A Lwow, — où ce sont les Soviets qui
régnent , — le recteur (d'origine françai-
se) a été destitué et remplacé par un

communiste d une vingtaine d'années,
venu de Klew, qui contrôle l'activité de
l'Université. Ceux des professeurs qui ne
se sont pas soumis aux directives de ce
blanc-bec ont été déportés.
L'ACTION SECRÈTE
DES COMMUNISTES

Elle se poursuit avec un acharne-
ment incrogable en France et Gal-
lus, de l' « Intransigean t *, donne à
ce sujet de nouveaux renseigne-
ments:

Nous savons, qu 'il n 'est pas très aisé
de démasquer les agents de Moscou . Us
s'étaient depuis longtemps préparés à
l'action qu 'ils mèneraient en cas de guer-
re. Les cadres secrets avalent été consti-
tués, la tactique était fixée avec minutie.
De l'agitation publique et avouée, on
passerait Instantanément à l'agitation
clandestine et illégale. Les meneurs ne
seraient pas ceux que les autorités au-
raient pu repérer d'avance et ils em-
ploieraient des moyens clandestins . En
somme, d'une minute à l'autre , ils deve-
naient des conspirateurs secrets et silen-
cieux. Comme on peut bien le penser ,
c'est d'abord dans les usines qui travail-
lent pour la défense nationale que leur
influence devait sournoisement se faire
sentir. Les agents de M. Langeron vien-
nent de mettre la main sur un nid . Mais
U y en a d'autres. On peut même dire
qu 'il y en a dans chaque usine de guerre.
Les « cellules » se sont reformées dans
l'ombre, et on y travaille, si l'on peut
dire, avec un grand zèle, mais aussi avec
une grande prudence.

En dehors des usines, la propagande
n'est pas moins active. Elle joue même
sur le front , sans succès d'ailleurs, mais
ne se décourage pas. Quand vous enten-
dez dire qu 'un permissionnaire se plaint,
écoutez soigneusement ses prétendus
griefs. Ou bien vous avez affaire à un
de ces grincheux qui protestent sans cesse
par une nécessité de leur nature, et U
suffit de hausser les épaules. Ou bien
ses paroles sont tellement contraires à
celles que prononce la majorité de nos
soldats que vous serez certains qu 'elles
sont fausses. Pas de doute : vous vous
trouvez en présence d'un agent secret de
Moscou, parfois très adroit , d'ailleurs.

Allemand
Anglais

littéraire et commercial. Le-
çons particulières. — Mlle I.
Walter, Grands-Pins 10. Télé-
phone 5 16 74.

Pour un taxi
téléphonez au

52.313
Stationnement :

Jlace PURR Y et GARE
A. Slreit

Su cas d'absence, appelé .
le No 11
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Une fortune inattendue !
Au lendemain de sa conférence ,

Mme YVONNE BRÉMAUD
écrivain et critique renommé, dédicacera
une partie de ses volumes cet après-midi
à la LIBRAIRIE DUBOIS

Aula de l'Université, Neuchâtel
Les MARDIS 23 et 30 janvier et MERCREDI 7 février

à 20 h. 15
Sous le patronage dee commandants de troupes de la région

en faveur du

DON NATIONAL SUISSE
3 causeries-auditions sur la sonate

par

Suzanne STROUN, pianiste
Professeur supérieur au Conservatoire de Lausanne

Edmond APPIA, violoniste
Chef d'orchestre de Radio-Genève

lre séance, mardi 23 Janvier :
LA SONA TE CLASSIQUE
Oeuvres de Bach et Mozart

2me séance, mardi 30 Janvier :
LA SONA TE ROMANTIQUE
Oeuvres de Beethoven et Schumann

Sme séance, mercredi 7 lévrier :
LA SONATE MODERNE
Oeuvres de C. Franck et CL Debussy

Les séances seront commentées par M. APPIA
PIANO PLEYEL DE LA MAISON « AU MÉNESTREL .

Prix d'entrée: Pr. 2J20 et 3.30; étudiants Fr. 1.65 (timbre compris)
Abonnements an trols séances : Fr. 6.60 (places réservées)
Location «Au MÉNESTREL » (tél. 5 14 29) et le eolr k l'entrée

Bulletin
d'abonnement

à découper
pour les personnes ne recevant

pas encore le journal
Je déclare souscrire k un abonne-

ment à la

Feuille d'avis
cle Neucliâlel
jusqu'au 31 mars Fr. 4.20

» 30 juin » 9.20
» 31 déc. » 19.20

• Le montant de l'abonnement sera
versé à votre compte de chèques pos-
taux IV 178.

• Veuillez prendre le montant de mon
abonnement en remboursement.

• Biffer ce qui ne convient pas.

Nom : j r

Prénom : _ „ ..__,

Adresse : „ 
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S SOCIÉTÉ DE MUSIQUE i

O Jeudi 25 janvier 1940, à 20 h. précises <
X Grande Salle des Conférences 5

I 
Mme CONCERT D'ABONNEMENT

| Grand s

| Concert symphonique j
K Orchestre de la Suisse Romande <
X effectif complet 

^x sous la direction de M. Ernest Ansermet i
x Lea demandes de places étant nombreuses, la location 5
X sera ouverte dès aujourd 'hui «Au MENESTREL » >
ô Places a, Fr. 6.—, 5.—, 4.—, 3.— <

<><><><>oo*x><>o<>o*><><><><>c<̂

La talfen à tri
du groupe des sélectionneurs de la Béroche circulei .
prochainement dans les districts de BOUDRY et NEU'
CHATEL. Les agriculteurs ayant du trèfle à baftre vou-
dront bien s'adresser tout de suite au Moulin agricole
de la Béroche, tél. 6 71 63, ou à la direction de l'orphe-
linat de Belmont sur Boudry, tél . 6 40 05.ï___s_1

LSÏ_ DS0j --___œ
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Wk »A_¥ S VIS CADRE MONUMENTAL Ife
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1 y rf ndkmtte I
} LA RÉALISATION LA PLUS REMARQUABLE MENÉE A CHEF j
\ PAR S. W. VAN DYKE A L'OCCASION DU XVme ANNIVERSAIRE

\- TOUTES LES RESSOURCES DU CINÉMA ONT ÉTÉ MISES p.
, A CONTRIBUTION POUR FAIRE DE L j

H MARIE-ANTOINETTE H
UN FILM D'UNE PASSIONNANTE BEAUTÉ, UN DES PLUS 7

PURS CHEFS-D'ŒUVRE DE L'ÉCRAN |

JEUDI 18 JANVIER 1940, dès 20 heures

Salle de Réunions, 19, Faubourg de l'Hôpital (2me)
Soirée - projections ?êu.eurs

sous la direction de M. B. Y. Card (Canadien)
1. Sites «le la Suisse romande.
2. Contrées du Mexique, du Honduras et de la Bolivie

avec les monuments et ruines de l'ancienne civilisation
américaine pré-colombienne.

Explications sur l'origine des premiers colonisateurs amé-
ricains, leur culture, leur développement et leur décadence
INVITATION CORDIALE A CHACUN - Pas de collecte

 ̂
THEATRE 

DE 
NEUCHATE!

M f  J| Lundi 22 janvier, à 20 h. 30
fc?M Compagnie Pitoëf .
ffi <BJ dans

E3 L'ÉCHANGE
fS5"*f| Trois actes de P. CLAUDEL

I î m\M aVCC LUClrn- Ll-a PltOÔff
"7 j J^  Prix des places : Fr. 2.20 à 6.60
P  ̂ Location AU MÉNESTREL, tél. 514 29

Crédit Foncier Neuchâtelois
SIÈGE SOCIAL : NEUCHATEL

Agences dans les principales localités du canton

Nous émettons actuellement nos

OBLIGATIONS DE CAISSE
aux taux de

O /2 'O *__> /4 /O
pour 3 ans ferme pour 5 ans ferme

contre ARGENT NOU VEA U
et en RENOUVELLEMENT de nos obligations

arrivant à échéance.
. LA DIRECTION.
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Une conférence
à Zurich

de M. D. de Rougemont

Questions culturelles

le jeune écrivain neuchâtelois

Notre correspondant de Zurich
nous écrit :

Lundi soir, M. Denis de Rouge-
mont a fait, à Zurich, sous les aus-
pices du cercle de lecture de Hottin-
gen , une conférence qui fut fort
goûtée, ef dont le sujet était : « La
bataille de la culture ». L'on atten-
dait avec curiosité ce que le jeune
écrivain pourrait bien nous dire sur
ce problème épineux ; personne n'a
été déçu. Dans ce qui suit, je me
borne à relever quelques-unes des
idées exprimées par l'orateur, dont
l'exposé soigné et d'une tenue litfé-
raire parfaite abondait en aperçus
intéressants.

L'orateur commence par consta-
ter que la cause de nos maux réside
en nous-mêmes et qu'il est inutile
de l'aller chercher ailleurs. En pré-
sence du développement fulgurant
du machinisme, qu 'a donc fait la
pensée ? Elle a abdïqué. Et alors,
l'on à vu apparaître toutes sortes
de systèmes philosophiques : libé-
ralisme, marxisme, etc., qui déno-
tent un fatalisme invétéré et aussi
une absence d'imagination. Aujour-
d'hui , le monde est do_ni_ ié par l'ar-
gent ; lorsqu 'il n'y en a plus, c'est
l'avènement du règne de la misère,
qui appelle PEtat-providence char-
gé de tout remettre au pas. On sait
à quel résultat tout cela finit par
conduire.

L'orateur croit entrevoir l'origine
de la mésentente qui règne entre
les peuples dans l'incohérence du
langage et le manque de sens moral.
C'est le plus fort qui définit le sens
des mots pour l'imposer à son voi-
sin. Il en résulte une angoisse infor-
mulée que l'on devine partout. L'ap-
pel du peuple reste insatisfait ; mais
tôt ou tard1, il faudra bien donner
une réponse.

Comment rebâtir un monde à la
mesure de l'homme ? un monde où
la culture et l'esprit soient capables
d'agir ? Le premier devoir à rem-
plir à cette fin , c'est de rechercher
l'homme perdu. Il n'est pas bon que
l'homme soit seul, mais il n'est pas
bon non plus qu'il soit foule ! En
somme, ce qui importe avant tout,
c'est de résoudre le problème de
Fhomme et de la collectivité. Rester
soi-même au sein d'un groupe, c'est
l'idéal de l'homme occidental , idéal
qui fut réalisé parmi les premiers
chrétiens. Aujourd'hui , seul un chan-
gement de l'état d'esprit général
pourra nous permettre d'e sortir de
ce dilemme. Car il n'est de loi fatale
que là où l'esprit démissionne, et
les solutions de paresse intellec-
tuelle ne sont possibles que dans les
masses exténuées par la misère.
Fait réjouissant : les Eglises aussi
semblent se réveiller, alors qu'elles
s'étaient cantonnées dans une atti-
tude passive. En effet, des groupes
divers sont déjà à l'œuvre, et il en
apparaît continuellement de nou-
veaux. Or, précisément le fédéralis-
me suppose des groupes diversifiés,
où règne la tolérance. C'est dans le
fédéra lisme que réside le seul es-
poir d'une paix solide et durable.
Car la guerre est la faillite reten-
tissante des systèmes centralisateurs.
L'avenir de l'Europe est dans le fé-
déralisme, et dans le fédéralisme
seulement. Et l'orateur de conclure
en insistant sur la mission que la
Suisse pourra accomplir, et qu'elle
devra accomplir si elle ne veut pas
faillir à ses traditions.

Inutile de dire que ce premier
contact avec le public zuricois laisse
un excellent souvenir. C'est tout à
l'honneur du jeune écrivain romand.

J. Ld.-——

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel

16 Janvier
Température : Moyenne — 2.1 ; Min.

— 5.1 ; Max. — 0.6.
Baromètre : Moyenne 700.0.
Vent dominant : Direction : O.-S.-O ;

force : modéré.
Etat du ciel : Couvert.

Hauteur du baromètre réduite k zére
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.5)

Niveau dn lac, 16 Janvier , à 7 h. 30: 429.69
Nlvean du lac, 17 Janvier, à 7 h. 30: 429.67

On nous écrit :
D'accord avec le Conseil d'Etat,

la Société neuchâteloise d'utilité
publique a fait mettre à la disposi-
tion du département militaire can-
tonal une nouvelle somme de 15,000
francs prélevée sur le produit de la
dixième tranche de la Loterie de la
Suisse romande, pour les œuvres de
secours occasionnés par la mobilisa-
tion et secours aux rapatriés.

Les versements effectués jusqu'ici
au profit des mobilisés s'élèvent au
total de 45,000 fr.

D'autres versements pourront être
effectués au cours des mois pro-
chains.

La Loterie romande
et les secours aux mobilises

LA VILLE
In Memor iam

(sp) Une très nombreuse assistan-
ce a rendu , mardi après-midi, au
crématoire, les derniers devoirs à
M. Jean-Christian Kunz , décédé à
l'hôpital des Cadolles après une
opération.

Le « Frohsinn », — dont M. Kunz
était « vétéra n fédéral *, après en
avoir été membre actif et dévoué
pendant près de 45 ans , — a chanté
deux chorals.

M. Kunz était un des plus anciens
et des meilleurs employ és de la So-
ciété coopérative de la consomma-
tion.

Distinction
Après avoir terminé un stage lé-

gal de deux ans au laboratoire can-
tonal à Neuchâtel , M. Henry Soll-
berger, chimiste diplômé de l'Uni-
versité de Neuchâtel , vient de réus-
sir avec succès les examens fédé-
raux de chimiste pour l'analyse des
denrées alimentaires.

VAL-DE-TRAVERS
LA COTE-AUX-FÉES

Une Jambe cassée
Une jeune fille de la Côte-aux-

Fées, Mlle Marie-Thérèse Buchs, qui
patinait lundi après-midi, est tom-
bée si malencontreusement qu'elle
s'est brisée une jambe.

Deux mains gelées
M. Jean von Kaenel, qui rentrait

à son domicile fort éloigné du vil-
lage, a eu l'autre soir les deux mains
gelées.

Transporté à l'hôpital de Fleurier,
le malheureux a reçu des soins im-
médiats et appropriés.

LES VERRIERES
Une omission

(c) Nous nous en voudrions de ne
pas réparer une omission faite dans
l'article paru mardi , où étaient évo-
qués les adieux de M. Roulet à sa
paroisse :

Au cours de la cérémonie, un pla-
teau d'argent dédicacé et marqué
aux armes des Verrières fut offert
à M. et Mme Roulet , témoignage tan-
gible de rattachement de la paroisse
à son pasteur regretté.

VAL-DE-RUZ
VIELIERS

Assemblée communale
(c) Sous la présidence de M. Th. Tapis
s'est tenue lundi soir une assemblée gé-
nérale de commune, avec comme princi-
pal objet ii l'ordre du Jour l'adoption du
budget de 1940.

Le président rendit hommage à. la mé-
moire de M. Alphonse Mosset, président
du Conseil communal, décédé en mal der-
nier. Puis, au nom du conseil , M. Samuel
Cuche, secrétaire-caissier , présenta le
projet de budget. Celui-ci prévolt aux re-
cettes 49,757 fr. 25, et aux dépenses
49,892 fr. 25, laissant ainsi un déficit
présumé de 125 fr .

Le rapporteur de la commission des
comptes, M. Albert Sermet, souligna l'a-
mélioration des finances communales. Le
rendement des bols, en particulier, est
supputé à une somme de 2000 fr. supé-
rieure aux années précédentes.

Ce budget fut adopté par l'assemblée
sans opposition .

Après une Intéressante discussion, la
proposition faite par le ConseU communal
concernant la correction du Seyon fut
aussi adoptée. Cette correction sera en-
treprise cette année.

VIGNOBLE

CORCELLES •
CORMONDRECHE

Réunions de prière
(c) Pour répondre à l'Invitation du
comité universel de l'Alliance évan-
gélique, toute la première semaine
de l'année a été consacrée à des
réunions de prière qui ont été pré-
sidées, chaque soir, par les divers
groupements religieux et par les
pasteurs de la paroisse.

La gravité des temps a donné
cette année à ces réunions frater-
nelles un caractère particulière-
ment solennel.

La Croix-bleue avait aimab le-
ment mis sa salle à la disposition
des Eglises.

LE LANDERON
IVoces d'or

(c) Les époux Salvisberg-Biihler, an-
ciens hôteliers, viennent de fêter ,
entourés de leurs enfants et petits-
enfants, le 50me anniversaire de leur
mariage.

Au domicile des heureux jubilai-
res, le çasteur Emery présida une
cérémonie intime et le chœur
d'hommes \'« Eintracht _ exécuta
quel ques chants en langu e alle-
mande.

La foire
(c) Une fois de plus, la foire vient
d'être sérieusement contrariée par
l'apparition d'un nouveau cas de
fièvre aphteuse dans le Seeland. De
ce fait , il a fallu interdire l'arrivée
du bétail des districts de Gerlier et
d'Aarberg. Aussi l'on n 'enregistra
que 28 pièces de gros bétail et une
trentaine de porcs. L'animation fut
cependant assez forte à un certain
moment , car les agriculteurs de la
montagne étaient venus en grand
nombre.

CORTAILLOD
Conseil général

(c) Le Conseil général de Cortaillod s'est
réuni à la fin de la semaine dernière
sous la présidence de M. Marcel Heuby,
président, afin d'examiner et d'adopter
le projet de budget que lui présentait le
ConseU communal.

Celui-ci se présente ainsi : les recettes
présumées sont de 252,307 fr. 25, et les
dépenses de 252,351 fr . 90, de sorte qu'un
petit déficit de 44 fr . 65 est prévu pour
l'exercice 1940.

Les taux d'impôts ne subiront aucune
modification, et seul l'entretien normal
des chemins communaux est prévu. Sans
cela, aucune dépense nouvelle Importante
n'a été budgetée. Il a même été prévu
que la déception que pourrait causer une
mauvaise récolte vlticole sera compensée
dans le budget communal par des res-
sources produites par les forêts.

C est avec beaucoup d intérêt, de com-
préhension, de reconnaissance même, que
les membres du Conseil général ont en-
tendu ensuite le rapport du ConseU gé-
néral sur son activité. De nombreuses
complications se sont présentées depuis la
mobilisation : secours militaires, canton-
nements, fourniture de foin et de paille
aux troupes cantonnées dans la région,
etc. Malgré l'absence à peu près conti-
nuelle d'un ou de plusieurs de ses mem-
bres, notre autorité executive a pu faire
face à toutes ses exigences qui , on le
comprend, n'ont pas toujours été de na-
ture à. simplifier sa tâche, ni celle de
l'administration communale

Une première d'un auteur romand jouée à Estavayer

de ROBERT LOUP

II est équitable de rappeler
qu'Esfavayer, avant Mézières, a créé
en Suisse romande le théâtre dit
populaire. Les vieux Neuchâtelois
se souviennent des . pièces du doc-
teur et poète Louis Thurier qui fi-
rent accourir des foules dans la pe-
tite cité riveraine. Le goût particu-
lier que les Staviacois manifestent
pour le théâtre, se perpétue. Aujour-
d'hui, c'est le chef spirituel de la
cité : le curé Louis Rrodard qui est
l'animateur du mouvement. Il choi-
sit ses acteurs parmi la jeunesse des
patronages. Un travail infense et
persévérant permit de mettre sur
pied une réelle troupe d'amateurs
et chaque hiver, une œuvre intéres-
sante est présentée sur la scène du
petit théâtre d'Estavayer.

Ce sont généralement des pièces,
telles celles de Ghéon , de valeur
apologétique et d°un goût très ac-
cessible au public qui retiennent
l'attention du directeur ef metteur
en scène. Les exigences du beau mé-
tier sont respectées et étudiées avec
amour, permettant d'atteindre un ni-
veau artistique très supérieur à ce-
lui de la plupart des théâtres de
patronage.

La pièce présentée cette année
est due à la plume de l'écrivain sta-
viacois Robert Loup. Un drame en
cinq actes inti tulé « Pierre Gallan-
des ». C'est l'histoire d'un jeune
homme, fils de paysan , chassé de la
ferme par son père à cause de ses
idées subversives. Hanté par le dé-
sir de revoir sa terre, il se fait do-
mestique dans un village voisin du
sien. Là, on connaît ses pensées et
il devient comme malgré lui le chef
d'une bande de mécontents en qui
germent déjà des velléités révolu-
tionnaires. Mais Pierre est un idéa-
liste ; bientôt dégoûté de voir ses
idées grossièrement travesties, il
abandonne ses faux disciples.

Survient une idylle entre lui et
la fille de Roral , syndic. Pierre a le
regret de sa vie passée et retrouve
miraculeusement la foi. La doulou-
reuse expérience de cette âme aura
au moins servi à faire comprendre
à la société quels sont ses vérita-
bles devoirs, basés sur une plus
grande justice sociale.

Pièce à thèse comme on le voit ,
très sommairement résumée ici dans
quelques-unes de ses phases essen-
tielles. Pièce lourde d'intentions ,
mais tout imprégnée de sentiments
profondément humains. Si, par mo-
ments seulement , l'idée n'est pas
suffisamment concrétisée par l'ac-

tion et qu'il en resuite pour la lo-
gique quelque obscurité, il n'en de-
meure pas moins que « Pierre Gai-
landes » peut être considéré comme
une œuvre vivante, construite près
de la réalité.

Certains personnages reflètent un
caractère très individualisé et fouil-
lé, tel le syndic Roral, type du bour-
geois routinier , un peu borné et lent
à comprendre, tel Pierre, le héros
de la pièce, type d'homme à la fois
emporté et sensible, généreux et
scrupuleux dans le devoir et dans
son amour.

Il n'est pas possible de mention-
ner tous les acteurs qui tinrent
consciencieusement leurs rôles ; ci-
tons cependant Mlle Thérèse P'au-
tre, très émouvante , à l'accent jus-
te, dans le rôle de la mère, Mlle
Thérèse Francey, dans celui de la
jeune Roral où elle témoigna d'une
belle ardeur contenue , M. Victor
Maître qui s'acquitta du rôle très
comnlexe de Pierre avec beaucoup
de finesse.

Une œuvre théâtrale de la quali-
té de «Pierre Gallandes », écrite
par un auteur de chez nous est un
fait rare. Par son écriture aisée, par
l'émotion vraie, simple, communica-
tive qui s'en dégage, M. R. Loup
a rajeuni et enrichi le répertoire
d'un théâtre appelé à répondre au
nom cle populaire. P_B.

« PIERRE G A L L A N D E S »

Les dons peuvent être versés au compte
postal IV/178 (Feuille d'avis de Neuchâ-
tel).

Prière de bien vouloir Indiquer au dos
du coupon : « POUR LA FINLANDE », et
de nous dire comment le don devra être
inscrit dans la liste que nous publions
(initiales, anonyme , etc.).

R. R., 5 fr. ; trois sœurs, 15 fr. ;
une réunion de famille, 15 fr. ; I.
M., 3 fr. ; W. Z., Saint-Biaise, 10
fr. ; Hommage à la Finlande, 50
fr. ; anonyme , Peseux, 5 fr. ; E. H.,
20 fr. ; anonyme , 5 fr. ; anonyme,
5 fr. ; Alain-Georges, 5 fr. ; G., 10
fr. ; anonyme, 5 fr. ; anonyme, 20
fr. ; anonyme, 5 fr. ; Jacques Du-
Pasquier, Neuchâtel , 2 fr. ; anony-
me, Wavre, 2 fr. ; A. Corcelles, 5
fr. ; F., Corcelles, 5 fr. ; H. L. J.,
Saint-Rlaise, 10 fr. ; anonyme, Bou-
devilliers, 2 fr. 50 ; anonyme, Cof-
frane , 10 f r. ; anonyme, Corcelles,
5 fr. ; anonyme, Colombier, 2 fr. ;
F. S., Couvet , 5 fr. ; G., Couvet, 10
fr. ; R. J., 20 fr. ; Kiki et Bini,
Chézard, 20 fr. ; 3 petits enfants ,
Valangin , 10 fr. ; anonyme, 5 fr. ;
C. G., Boudry, 10 fr. ; S. R. S. A.
Poste de repérage d'avions, 211 fr.
10 ; anonym e, Môtier-Vully, 10
fr. ; M. W., 10 fr. ; anonyme, Saint-
Rlaise, 5 fr. ; deux amies, Corcel-
les, 5 fr. ; anonyme , 5 fr. ; anony-
me, 5 fr. ; François, Lily et Suzon ,
5 fr. ; anonyme, Auvernier, 5 fr. ;
anonyme, 5 fr. ; deux frères, Cor-
celles, 5 fr. ; F. C, S. C, M. C, 5
fr. ; F. S. et F., 2 f r. ; Claudi, Co-
lombier, 2 fr. ; anonyme, Cornaux,
2 fr. ; anonyme, 8 fr. ; anonyme, 3
fr. ; un groupe d'ouvriers de la fa-
brique Vendôme S. A., Corcelles,
87 fr. ; C, 20 fr. ; L. S., Neuchâtel ,
3 fr. ; M. R., Montet, 5 fr. — Total
à ce jour : 18,972 francs.

Souscription
en faveur de la Finlande

Petits faits
en marge des grands

Une jolie histoire — et authen-
tique, dit-on — glanée dans le jour-
nal l « Le barbelé *, gu 'édite un
groupe de soldats neuchâtelo is,
quelque part en campagne.

Un sergent-major n'a paru — et
pour cause — qu'une seule f o is à
la ggmnasti gue du matin. Il en est
revenu four bu, vanné, f ichu , ma-
lade...

Aussi, pour remplacer cet exer-
cice matinal , il s'est cru obligé de
demander au pagsan de la ferme
voisine un travail p lus utile et
mieux approprié à ses capacités
p hgsi ques et professionnelles. El le
pagsan, tout heureux, le charge
d' aller lui p lanter 50 perches de
haricots. Lorsqu'il revient, vers la
f i n  de la matinée , encore plus ex-
ténué qu 'après la leçon de ggmnas-
tigue, le pagsan de lui dire :

— Mais qu avez-vous fai t  si long-
temps ? C'est le travail d'une demi-
heure à peine. Et voilà près de
trois heures que vous êtes parti ?

— Eh bien ! Monsieur, je regret-
te. J' ai fait  tout ce que j 'ai pu , mais
je ne suis pas arrivé encore à les
enfoncer jusqu 'au bout...

Feuille d'avis de Neuchâtel

En effectuant
un versement

à notre compte
de chèques postaux

nos clients sont instamment priés
d'indiquer an dos du conpon re-
mis an bénéficiaire (partie droite
dn bulletin), A QUEL SERVICE
CE PAIEMENT EST DESTINE :

ANNONCES,
IMPRIMERIE

(répéter le numéro de la facture!
ABONNEMENTS
nouveau on renouvellement ,
SOUSCRIPTIONS,
etc.

Si le versement est fait pour le
compte d' une autre personne, ne
pas oublier d ' indiquer son nom.

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D AVIS DE
NEUCHATEL

D'UNE GUERRE A L'AUTRE

18 janvier 1915. Le séisme qui
Vient de ravager le centre de l 'Ita-
lie a fait  vingt-cinq mille morts.

— En Prusse orientale, les Rus-
ses ont fait  une très grosse avance
infligeant aux troupes allemandes
de très lourdes pertes.

— Un communiqué allemand dit
que les Français auraient p erdu
une bataille importante à Soissons.

— On a appris avec stupeur, à
Neuchâtel, l'arrestation en Alsac e
du pasteur neuchâtelois Charles
Herzog.

Il y a vingt-cinq ans...

A NE UCH A TEL ET DANS LA RÉGION

Ln complément de la liste que
nous avons publiée hier, il convient
de citer encore les promotions sui-
vantes :

Au grade de premier-lieutenant :
le lieutenant Edouard Perrudet,
Neuchâtel, parc d'artillerie ; le
lieutenant Claude Descceudres, Cor-
celles, service de santé.

Promotions militaires

LES CONFERENCES

Un très nombreux public remplissait la
grande salle de la Paix, hier soir, pour
écouter M. W. Châtelain , graphologue,
exposer les nombreuses faces, l'utilité, la
subtUité et le développement scientifique
de la graphologie, dernière-née de la psy-
chologie, comme U la désigne.

Grâce à de nombreux et remarquables
clichés, l'excellent praticien mit son au-
ditoire devant des exemples concrets, va-
riés, caractéristiques, d'écritures bien pro-
pres à nous faire distinguer les quatre
tempéraments différents des hommes, le
bilieux, le sanguin, le nerveux et le lym-
phatique. La graphologie, telle qu'elle est
comprise et pratiquée de nos jours, est
k la fois plus et mieux que celle qui
s'attacha si longtemps et puérilement aux
signes graphiques. En effet, l'on se trouve
aujourd'hui capable de rendre de nom-
breux et précieux services k l'humanité
en détaillant l'écriture des enfants, des
adolescents, des futurs employés, voire
des futurs époux, en établissant le détail
de leurs possibilités, de leurs goûts, de
leurs facultés, de leurs déficiences physi-
ques ou mentales, et en prouvant d'après
l'écriture de chacun que les affinités
existent ou sont absentes, que l'antago-
nisme des tempéraments causera heurts
et malheurs, si je puis dire ainsi.

Le succès du conférencier fut grand
et 11 est probable que beaucoup de ses
auditeurs prendront auprès de lui con-
naissance d'eux-mêmes, en soumettant
leur écriture à son verdict ! M. J.-C.

La graphologie

[ JURA BERNOIS
MONTAGNE DE DIESSE

lin bigame !
(c) L'officier de l'état civil de
Diesse a eu à s'occuper, vers fin
1939, d'un cas curieux. Un ressor-
tissant d'un village de la montagne
s'était fait délivrer un acte d'origi-
ne mentionnant qu 'il était divorcé
alors qu'il était encore marié. Sur
Ja base de ce document, il obtint
un passeport qui le faisait aussi
passer comme divorcé. S'étant ren-
du en France, il convola dans ce
pays en... fausses noces !

Plus tard il rentra dans sa pa-
trie où le divorce avec la première
épouse fut prononcé de telle sorte
que j étant redevenu monogame, il
avai t régularisé sa situation. Tout
est bien qui fini t selon... la loi 1

NODS
Ut ni civil

(c) Dans l'arrondissement de Nods, l'of-
ficier d'état civil a enregistré en 1939
4 naissances, 4 décès, 2 mariages et 3
divorces.

En pays f ribourgeois

Une belle manifestation
On nous écri t .*
Lundi 15 janvier a eu lieu à Fribourg

un concert qu 'avait organisé une Cie fus.
dans le cadre des « loisirs de l'armée »
et en même temps au profit des « œu-
vres sociales » de nos soldats. On avait
fait appel au concours d'une cantatrice
de Neuchâtel , Mlle L. Wattenhofer.

Cette manifestation artistique a eoi
un très grand succès. Mlle Wattenhofer,
qui se révélait au public fribourgeois
pour la première fols, fut vivement ap-
préciée. Elle se montra d'un goût très
sûr dans ses Interprétations, délicate et
habile.

A côté d'elle, Mme P. Monnard-Oasl-
raghl, de Bulle, contribua largement
aussi à créer, grâce à son archet, cette
atmosphère de charme et de beauté dont
fut empreinte toute cette soirée. Le
plt A. Jacot , enfin , à l'orgue, se montra
un accompagnateur nuancé et un inter-
prète magistral de Bach et Wldor. Bra-
vo ! à tous ces artistes généreux qui ont
donné la preuve de cette féconde soli-
darité qui peut, qui doit exister entre
nos soldats et l'arrière pour aider au
maintien du bon moral des uns et ren-
dre plus agréable le geste charitable
qu'on demande parfois au civil.
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280 Bâle — 3 Couvert Calme
543 Berne ....— 3 Neige »
587 Coire — 3 l r D . tps »

1543 Davos ....—10 Nuageux Bise
632 Fribourg ..— 5 Couvert »
394 Genève .... — 1 Nébuleux »
475 Glaris .... — 3 Neige »

1109 Gôschenen — 6 » >
566 Interlaken — 2 » >
995 Ch.-de-Fds — 8 Couvert >
450 Lausanne . 0 > »
208 Locarno ... -f 2 Pr. b. tps > ¦
276 Lugano ...+ 3 Couvert »
439 Lucerne .. 3 Neige »
398 Montreux . 0  > » "
482 Neuchâtel .— 3 Tr b tps »
605 Ragaz ....— 3 Neige »
673 St-Gall ...- 4  » »

1856 St-Morltz .— 8 Couvert »
407 Schaffh" .— 3 » >

1290 Schuls-Tar. — 7 > »
637 Sierre 0 Neige »
562 Thoune ... — 3 » . » .
389 Vevey + 1 Couvert »

1609 Zermatt ...— 11 Qq. nuag. » ."
410 Zurich ....— 3 Couvert »
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Repose en paix, épouse et ma-
man chérie, tes souffrances sont
finies.

Monsieur Ernest Feller-Schmidle
et son fils, à la Coudre ; les familles
parentes et alliées : Schmidle, à
Waldshut ; Feller, à la Coudre, Neu-
châtel et le Caire ; Zimmermann , à
Zurich et Berne, ont la profonde
douleur de faire part à leurs amis
et connaissances de la perte cruelle
de leur chère épouse, maman , fille,
sœur, tante , belle-fille, belle-soeur,
nièce et cousine,

Madame

Emma FELLER-SCHMIDLE
que Dieu a rappelée à Lui aujour-
d'hui , dans sa 38me année, après
une courte maladie.

La Coudre , le 15 janvier 1940.
L'ensevelissement, sans suite, aura

lieu jeudi 18 janvier , à 13 heures.
Domicile mortuaire : avenue du

Vignoble 23, la Coudre.

f
Monsieur Ortensio Rombaldoni;

Monsieur Roland Rombaldoni , à
Neuchâtel ; Mademoiselle Séraphine
Rombaldoni et son fiancé Charles
Tabord , à Neuchâtel et Hauterive;
Madame et Monsieur Mario Sili-
prandi-Rombaldoni , à Marin; Mada-
me et Monsieur Pierre Gambioli et
leurs enfants , en France; les famil-
les Rombaldoni , en Italie, ainsi que
les familles parentes et alliées, ont
la profonde douleur de faire part
à leurs parents, amis et connaissan-
ces de la perte cruelle qu 'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de

Madame Maria ROMBALDONI
née GAMBIOLI

leur très chère épouse, mère, belle-
mère, sœur, belle-sœur et parente,
que Dieu a reprise à Lui après une
longue et pénible maladie, munie
des saints sacrements de l'Eglise, le
mardi 16 j anvier 1940, dans sa 48me
année. *

Chère épouse et mère, repose en
paix, tes souffrances sont finies.

L'ensevelissement aura lieu le
jeudi 18 janvier , à 15 heures.

Domicile mortuaire: Moulins 31,
Neuchâtel.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Que ta volonté soit faite.
Monsieur et Madame Arsène

Furer, à Bevaix ;
Madame et Monsieur Alfred

Schupbach, à Zofingue ;
Madame et Monsieur Marcel Cha-

reyron et leurs enfants Marcel et
Alain, à Genève ;

Madame et Monsieur Alcide Mon-
nier et leur fils Raymond, à Tra-
vers ;

Madame veuve Elisabeth Furer, à
Bevaix ;

Monsieur et Madame Henri Du-
voisin et leurs enfants, aux Gene-
veys-sur-Coffrane ;

Mademoiselle Lucie Aellen et son
fiancé Monsieur Max Cornu , à Cou-
vet,

ainsi que les familles parentes,
amies et alliées,

ont la profonde douleur de faire
part du départ pour le ciel de leur
cher et bien-aimé petit

Gérald - Arsène
qu'il a plu à Dieu de reprendre à
Lui après quelques jours de grandes
souffrances, dans sa 4me année.

Bevaix, le 15 janvier 1940.
Laissez venir k mol les petits

enfants car le royaume de Dieu
est à eux.

L'enterrement, avec suite, aura
lieu à Bevaix , jeudi 18 ja nvier 1940,
à 13 h. 30.

On ne touchera pas.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Les membres de la Fédération
suisse des emplogés de pol ice, sec-
tion de Neuchâtel-ville , sont infor-
més du décès de

Madame Emma FELLER
épouse de notre collègue Ernest
Feller.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu jeudi 18 janvier, à 13 heures.

Le comité.

________________________-_________i
L'Eternel l'avait donnée, l'Eter-

nel l'a reprise ; que le nom de
l'Eternel soit béni. Job XI. 21.

Madame et Monsieur Charles Bu-
gnon-Biihler et leur fils Claudy, à
Cormondrèche ;

Madame et Monsieur Félix Bu-
gnon-Hasenfratz , à Cormondrèche ;

Madame et Monsieur Félix Bu-
gnon-Gugger et leur fils Jean-Pierre,
à Cormondrèche ;

Madame et Monsieur Ed. Sollber-
ger-Bugnon et leurs enfants : Hélène,
Jacqueline et Edouard , à Yverdon ;

Monsieur Maurice Bugnon, à Cor-
mondrèche ;

Madame et Monsieur Alfred Bûh-
ler-Frutiger , à Thoune ;

Madame et Monsieur Alfred Bûh-
ler-Jordi et leur fils Bernhard, à
Thoune ;

Mademoiselle Friedy Buhler, à
Thoune,

ainsi que les fa milles parentes et
alliées ,

ont le grand chagrin d'annoncer
le dé part pour le ciel de leur très
chère et bien-aimée fille , sœur, pe-
tite-fille, nièce et cousine,

Rose-Marie-Marceline
que Dieu a reprise à Lui lundi, 15
janvier, à l'âge de 2 ans et 2 mois,
après une courte maladie.

Cormondrèche, le 15 janvier 1940.
Jésus dit : « Laissez venir k

mol les petits enfants, car le
royaume de Dieu est pour ceux
qui leur ressemblent. »

Matth. XIX, 14.
Le service funèbre aura lieu jeudi

18 janvier , à 14 heures. Culte pour
la famille à 13 h. 30.

Domicile mortuaire: Grand'rue 24.

t
Monsieur Joseph Pozzetto;
Madame et Monsieur Henry An-

toine-Pozzetto ;
Madame Veuve B. Quaglia, ses

enfants et petits-enfants, en Italie
et en France ;

Madame et Monsieur G. Quaglia,
leurs enfants et petits-enfants, en
Italie et en France ;

Madame Veuve P. Pozzetto , ses
enfants et pelits-enfants, en Ita-
lie, en France et Couvet (Suisse),

ainsi que les familles parentes et
et alliées,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de leur cher père,
beau-père, frère, beau-frère, onole
et cousin,

Monsieur Emile POZZETTO
que Dieu a repris à Lui, dans sa
77me année, après une longue ma-
ladie supportée avec courage, muni
des Saints sacrements de l'Eglise,
le mercredi 17 janvier 1940.

Le travail fut sa vie.
L'ensevelissement aura lieu le

vendredi 19 jan vier, à 13 heures.
Domicile mortuaire : 27, Vieux-

Châtel.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part


